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OBTENEZ UN MAXIMUM DE HASSANATES VOUS AUSSI 


EN PARTAGEANT LA PAGE DE TÉLÉCHARGEMENT AVEC VOS AMIS INSHA ALLAH 
ILS POURRONT AINSI PEUT-ÊTRE CORRIGER LEUR CROYANCE 
ET PROFITER DE NOS EBOOKS GRATUIT AVEC LA PERMISSION D’ALLAH. 
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Vous pouvez partager le lien de la page de téléchargement : 


https://almadrassa.fr/aqida 


(Le partage direct de ces documents est interdit, 
vous pouvez uniquement propager le lien de la page de téléchargement) 
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1. Biographie du Cheikh : 
Cali sf GS; call OL cul Ga ji de Gil dés ssall NI dé 53 


C'est le Cheikh, le savant, l’érudit, Mohammed fils de Abd Al-Wahhab, fils de Souleyman 
Attamimi, ce qui signifie qu'il vient de la tribu BaniTamim, et sa Kunya est Abou AI Housayn, 
père de Housayn. 


Cheikh Al Islam Mohammed Ibn Abd AI-Wahhab naquit dans la ville de ll, en l'an 1115 de 
l'Hégire et décéda dans la ville de 4e ll ou 4e li durant l'année 1206 de l'Hégire. 


Il apprit le Coran avant l’âge de 10 ans et on peut s’apercevoir que le Cheikh eut une longue 
vie car il décéda vers l'âge de 91 ans. Cela fait donc plus que 80 années dans l'étude et la 
propagation de la science, ce qui montre que sa vie fut complètement dévouée à la science 
de cette religion qui est l'Islam. 


2. Quelques paroles de grands savants au sujet de ce livre : 


« Ce livre est très important dans la croyance. » 
Cheikh Ibn Baz. 


« Ce livre constitue un fondement immense dans l'étude de la science islamique et en 
particulier dans #iäli - la 'Agidah, c'est-à-dire la croyance .» 
Cheikh Salah AI Fawzan. 


« Bien que ce soit un livre concis, il est d'un très grand profit pour celui qui demande la 
guidée. » 
Le petit-fils du Cheikh Abderrahman Ibn Hassan. 


Cheikh Mohammed Ibn Ibrahim, le Cheikh du Cheikh Ibn Bâz, recommandait fortement 
l'étude de ce livre. C'est pour cela qu'il dit qu'on lisait sur lui ce livre tous les jours et qu'il 
l'expliquait tous les jours. Cheikh Ibn Bâz a énormément expliqué ce livre durant sa vie en 
raison de sa grande importance. 


3. La vision globale de ce livre 


- La première partie est nommée « Les quatre sujets », avec l'explication de Surate Al 'Asr. 
- La deuxième partie est nommée « Les trois sujets » avec les différentes sortes de 22 fill. 
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- La quatrième partie concerne « Les trois fondements » qui sont : Qui est ton Seigneur ? 
Quelle est ta religion ? et : Quel est ton Prophète ? 

- La cinquième partie est une conclusion, comprenant des sujets que le Cheikh a abordés à la 
fin du livre et qui sont très importants. Cette conclusion commence à partir du moment où 
l'auteur du livre dit : U 32% Lil 1 CAls, ce qui signifie : les gens, au moment où ils meurent, 
seront ressuscités. 
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Bismi Llah Ar-Rahman Ar-Rahim 
Sache, qu'Allah soit miséricordieux envers toi, qu'il nous est obligatoire d'apprendre quatre 
points importants 


à :- Bismi Llah Ar-Rahman Ar-Rahim 
Dans cet ouvrage, l'auteur a commencé par la Basmalah : 


e En prenant exemple sur le livre d'Allah ; issu 
Le Coran et toutes les sourates commencent par #2 5 ai ll dl a , sauf la Sourate 
At-Tawbah (appelée aussi Sourate Al-Barâ’a 4 ll 8 ; su) 


e En prenant exemple sur la Sunna du Prophète Mohammed # dans ses messages 
Exemple du hadith de la lettre à Héraclius, Empereur de Rome : 


«ps pale JE ja QI Al pue 3 dillue dass (ja aus ll Cyan ji Al un» 


e C'est une habitude chez les gens de science de commencer leurs livres par al- 
basmalah 
Il est rapporté par l’Imam Ibn Hajar Al Asqalani 4) àl dans son livre Gi æë 
(explication de Sahih AI Boukhari) que parmi les actes ancrés chez les imams et les 
écrivains, il y a le fait de commencer leurs livres par æs il Ces il dl au, 


ak c|. Sache 


Les savants disent, et en particulier Cheikh Salih Al-Fawzan 4kis 4, que ce mot montre 
l’importance du sujet. En effet, lorsqu'une personne dit à une autre «4Ë1 - Sache », cela 
signifie que le sujet qui va être rapporté est très important. 


Ainsi, Sois particulièrement attentif aux propos qui vont être cités car ce sont des 
enseignements très importants. 
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Il s'agit d'une invocation du Cheikh pour l’élève, pour celui qui lit le livre et pour toute 
personne qui profite de ces enseignements. 

Cela montre la Miséricorde qu'il y a chez les gens de science et le lien entre la science et la 
Miséricorde. 

La Miséricorde ne s'atteint qu'à travers la science et cette science est elle-même bâtie sur la 
Miséricorde. 

D'ailleurs, les gens de science apprenaient en premier le hadith : 


«elaull (8 Ca Rs 5 UNI (8 Da 15485) GAS Üsésl 5 » 


« Ceux qui font miséricorde, Allah le Miséricordieux leur fait miséricorde. Faites 
miséricorde à ceux qui sont sur la terre, et Celui qui est dans le ciel vous fera miséricorde. » 


La science est bâtie sur la miséricorde, son résultat dans ce bas monde est la miséricorde et 
son but suprême dans l'au-delà est la miséricorde. 


Les gens de science, les gens de la Sunna, sont les gens qui ont le plus de miséricorde pour 
les autres. 


À ce propos, Sheikh Al-Islam Ibn Taymiyya 4e » dl a dit : 


“2 . 8 4e ft a 0 “48 340 
« GS GS 5 GI Ces 5 All dal, 
« Les gens de la Sunna font miséricorde aux gens et ils suivent la vérité. » 


Et Cheikh AI Utheymin 4e ) 4il a dit que « as 5 4 » - « qu'Allah soit miséricordieux envers 
toi », signifie : 


« Qu'Allah Aus Ailsss fe pardonne tes péchés passés, qu'Il t'accorde la réussite et qu'Il te 
préserve dans toutes tes affaires futures. » 
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importants : 


L'obligation se divise en deux : 


e L'obligation individuelle Lie sl; 
Il s'agit d'une obligation pour chaque individu qui lui est chargée ou imposée de faire 
au moment où il atteint la puberté et remplit les conditions qui donnent à la personne 
l'obligation d'accomplir les actes (Exemple : la prière, la zakat, le hajj). 


e L'obligation collective LS css 
Quand une partie des gens font cet acte obligatoire, il ne devient plus obligatoire pour 
l'autre partie (Exemple : la prière sur le mort). 


Quand le Sheikh dit qu'il nous est obligatoire d'apprendre quatre points importants, il s'agit 
d'une obligation individuelle et non d'une obligation collective. 
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La première est la science, 
qui est la connaissance d’Allah, la connaissance de Son Prophète # et la connaissance de la 
religion de l’Islam avec les preuves. 


La définition de la science ail c'est : 
e La connaissance d’Allah ; 
e de Son Prophète #; 
e et de Sa religion, l’Islam, avec preuves. 


L'apprentissage de la science est une obligation. 


L'obligation se divise en deux : 
e Une obligation qui est individuelle pour chacun ; 
e Une obligation collective. 


L'obligation individuelle : 
L'Imam Ahmad à! 4e ) dit : 


« Îl est une obligation pour chacun de demander la science sur laquelle se basent ses 
adorations. » 


Quand on lui demanda ce que cette obligation signifie, 1l répondit : 


« Ce qui ne lui est pas permis d'ignorer : comme sa prière, son jeûne et tout ce qui est 
semblable. » 


— Ce qui est obligatoire pour chaque individu ce sont les adorations qu'il pratique comme la 
prière, les ablutions, la récitation de la sourate Al-Fatiha dans la prière, etc. 


L'obligation collective : 
Tout ce qui concerne les détails de l'apprentissage de la science est une obligation collective. 


Cela signifie que si des personnes pratiquent cette obligation, qui est d’apprendre leur 
religion plus profondément afin de pouvoir enseigner aux gens, l'obligation tombe pour le 
reste. 
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e La connaissance d’Allâh ; 
e La connaissance du Prophète # ; 
e La connaissance de la religion. 


° 3 d £ 
niet cal 


La deuxième est sa mise en pratique 


Notre religion est bâtie sur la science et sur la pratique. Il est obligatoire à la personne 
d'apprendre sa religion et de la pratiquer. 


L'Imam Al Hassan Al-Basri a dit : 


La science est de deux sortes Ole Alxll 


Une science qui se trouve sur la langue et une science qui se : ii, ae 3 JL de 
trouve dans le cœur Slt ' E 


La science qui se trouve dans le cœur c'est une séance profitable, à ga AA À al hs 
quel moment est-elle profitable ? Au moment où il la pratique . 

La science qui se trouve sur la langue Qalll le 5 
C'est la preuve d'Allah 4 5, qu'Il a sur le fils d'Adam ssl où ie di 82 à 


Le Prophète # a dit : 

aie 3j ai iss El 

« Le Coran est une preuve pour toi ou contre toi. » 

Elle est une preuve pour toi à partir du moment où il y a la mise en pratique des 
enseignements qui sont présents dans le Coran. 


Elle est une preuve contre toi à partir du moment où 1l y a un contentement de l'apprentissage 
sans la pratique. 


AL MADRASSA’ 
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La troisième est d’y inviter les gens 


Une fois que le musulman a acquis la science, qu’il l’a mise en pratique, il doit la prêcher 
à autrui, c'est ça notre religion ! 


Le Prophète # a dit : 


« Qu’Allah A5, Ailss guide une personne par ta cause est meilleur pour toi que la 
chamelle rousse. » 


La chamelle rousse étant le plus précieux des biens que les arabes avaient dans leur temps. 


Par ailleurs, Al-Imam Hassan Al-Basri 4 4x a dit : 
« Voici le bien-aimé, voici un allié d'Allah, il s'est soumis à Allah des ÿ, il a obéi et 
pratiqué son obéissance, il a ensuite préché les gens à celle-ci. » 


Les conditions du prêche : 
° Etre sincère pour Allah «lai s 4ilass; 
e  Prêcher avec science ; 
e Connaître la situation de la personne à qui l'on prêche ; 
e Connaître le moyen pour faire parvenir le message à la personne à qui l'on prêche. 


a GN1 de VEN sd 5 al 


Et la quatrième est de patienter face à la persécution due à cet appel. 


Al-Imam Ibn Al-Qayim a divisé la patience en trois : 
e La patience sur l'obéissance d'Allah ail ie de all 
e La patience sur le fait de ne pas commettre de péchés dl gars Le all 
e La patience sur le décret d'Allah Subhanahu wa Ta'ala ail Ji ce jstoll 


Sheikh Al-Islam Ibn Taymiya dl 4s ) a dit : 
« Tu n'acquerras la guidée qu'avec la science et tu n'acquerras la droiture qu'avec la 
patience. » 
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« Par le temps* L'homme est certes en perdition* Sauf ceux qui croient et accomplissent 
de bonnes œuvres, s'enjoignent mutuellement la vérité et s'enjoignent mutuellement 


l'endurance. » 
(sourate Al-‘Asr) 


CHAN 3 - Et la preuve : 


Comme preuve des quatre points qui ont été cités, Sheikh appuie sa parole par la sourate Al- 
‘Asr. 


Notre religion est bâtie sur les preuves, qu’elles soient issues du Coran ou de la Sunna du 
Prophète Mohammed #, la Sunna authentique ll ss tail, 


Les quatre points sont : 
e La science ; 
e La mise en pratique (de cette science) ; 
e Le prêche (l’appel à cette science) ; 
e La patience. 


_jaxl| ; - Par le temps ! 


Allah is 4ilsw jure par n'importe laquelle de Ses créatures tandis que nous, il nous est 
interdit de jurer par autre qu'Allah Gite 3 ils, 
Il est obligatoire pour toute personne de jurer uniquement par Allah (ls ; Ailsiu Seul. 


LE Prophète Mohammed # dit : 
a” D 51 DES 6 4 js Cals Cox 


« Celui qui jure par autre qu'Allah, il aura certes mécru ou fait de l'association. » 


Ce hadith démontre la dangerosité de jurer par autre qu'Allah Gitxi s Ailsss çar il s'agit-là d'un 
acte de mécréance, ou « shirk » (petite mécréance qui ne fait pas sortir de l’Islam). 
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Cela prouve la science car la croyance ne peut être bâtie qu'à travers la science. 
Ceux qui ont cru, ceux qui ont eu la foi, ne l'ont eue qu'à travers la science car la science est le 
seul moyen d'avoir une foi complète, une foi correcte. 


ä , F4. = . 
EN OA | | lee 3. et ceux accomplissent les bonnes œuvres 


C'est-à-dire : ceux qui ont mis en pratique la science qu'ils ont acquise. 


E ART s'enjoignent mutuellement la vérité 


C'est-à-dire : le prêche, l’obligation d’appeler les gens à cette science. 


all | cal si 3- et s'enjoignent mutuellement l'endurance 


C'est-à-dire : la patience, l’obligation de patienter sur les méfaits et sur les inconvénients. 


Les points bénéfiques tirés de la sourate Al-‘Asr : 


Allah Qltxï s lan S'est donné le droit de jurer 
par toute créature et cela montre l'importance 
des créatures par lesquelles II a juré. 

Le temps fait partie des choses les 
plus précieuses que le musulman a, car s’il 
perd son temps, il perd sa vie. 


« Par le temps » 


« L'homme est certes en perdition sauf Le premier point qu’il nous est obligatoire de 
ceux qui croient » connaître est la science. 
«et accomplissent de bonnes œuvres » Le second point est la mise en pratique de 


cette science acquise. 


Le troisième point est l’appel à cette science 
«s’enjoignent mutuellement à la vérité » (le prêche). 


«et s’enjoignent mutuellement Le quatrième point est d’être endurant et 
l'endurance » patient. 


4 


G 


CA 


— > 
AL MADRASSA” 


ARS 57 SA o5a V) alé Lie 4&a à Ji 3: «ile Al des 5- Eailall JE 
«Jaxll 5 JEU D abat 2 22 IS I As 5 - ds JAN JÉ 


ph iktu du Sy Au Ÿ A ae) it A CN; 
(19 ENT - das) 
(Dali s Jin Jé) lait, ls 


Ash-Shafi‘i dl 4as ; a dit : « Si Allah n'avait révélé que cette sourate comme preuve pour les 
créatures, elle leur aurait suffi. » 
Et AI-Bukhari 4 4&es y a dit : « Chapitre : la science passe avant la parole et l’action. » 
Et la preuve réside dans la parole d’Allah : 
« Sache donc qu’en vérité, il n°y a point de divinité (digne d’adoration) si ce n’est Allah, et 


implore le pardon pour ton péché. » 
(sourate Muhammad, verset 19) 


Allah à donc commencé par la science avant la parole et l’action. 


BR 5 7 AI où V] als ie Â&a 41 JS La 3 2 (La Al a 5 Eoailll JÉ 


Ash-Shafi‘i 4 4as, a dit : « Si Allah n'avait révélé que cette sourate comme preuve pour les 
créatures, elle leur aurait suffi. » 


Il est venu dans une version plus authentique que l'Imam Ash-Shafi‘i a dit : 
« Si les gens avaient médité sur cette sourate, elle aurait suffi. » 
L'Imam Cheikh Ibn Bâz dl 4e y a dit : 


« Son sens est que si les gens avaient médité, elle (sourate Al-‘Asr) aurait suffi dans le fait de 
se cramponner à la vérité, dans le fait de pratiquer ce qu'il est obligatoire de faire et dans le 
fait de délaisser ce qui leur est interdit. » 


Tout le Coran est important et on ne peut se passer d’aucun des versets d'Allah (il; Ailsiu, Ce 
que l’Imam Ash-Shafi‘i a voulu dire, c'est que cette sourate, si nous avions médité dessus, d'une 
méditation sincère, nous aurait grandement suffi pour pratiquer les bonnes œuvres, se 
cramponner à la vérité et délaisser ce que Allah (tx; 4ilsss a interdit. 

Sheikh Raslan dl 4bës à dit : 


« Cette sourate, sourate Al-'‘Asr, c'est la voie du salaf, c'est la voie de celui qui se cramponne, 
qui suit le minhaj, la voie des pieux prédécesseurs. » 
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Et Al-Bukhari 4 4 ; a dit : « Chapitre : la science passe avant la parole et l’action. » 


Le livre de l’Imam Al-Bukhari est considéré comme le livre le plus authentique après le Coran 
et toute personne qui critique « Sahih Al-Bukhari » fait partie des ennemis de l'Islam ou des 
plus ignorants des gens. 
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Et la preuve réside dans la parole d’Allah : 

« Sache donc qu’en vérité, il n°v a point de divinité (digne d’adoration) si ce n’est Allah. et 


implore le pardon pour ton péché. » 


(sourate Muhammad, verset 19) 


Il y a dans ce verset la preuve que la connaissance passe avant la parole et les actes. 


Jaxll; Jill dé 


l’action. 


L 16 - Allah a donc commencé par la science avant la parole et 


Et l'Imam Al-Bukhari a commencé par citer la science avant les paroles et les actes. 
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Sache, qu'Allah soit miséricordieux envers toi, qu'il est obligatoire 
à tout musulman et musulmane d’apprendre 
ces trois points qui suivent et de les mettre en application. 


Trois points très importants vont être cités, ils sont une obligation individuelle que nous 
devons connaître et mettre en pratique. 
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(das jaâf sis 
Le premier : Allah nous a créés, nous a donné notre subsistance et ne nous a pas laissés sans 
commandement ni interdiction. Bien au contraire, Il nous a envoyé un Messager, quiconque 
lui obéit rentrera au Paradis et quiconque lui désobéit rentrera en Enfer. 
La preuve à ce sujet réside dans la parole d’Allah : 
« Nous vous avons envoyé un Messager pour être témoin contre vous, de même que 
Nous avions envoyé un Messager à Pharaon. Pharaon désobéit alors au Messager. Nous 


le saisîmes donc rudement. » 
(sourate AI-Muzzammil, versets 15-16) 


LS il Oi - Allah nous a créés 


Allah dit : « ail GS OS 665 » 
« Allah est le créateur de toute chose. » 
(sourate Al-An’am, verset 102) 
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À mo ne tt À 3 Ca T LA 4€ ä 
« Call 8 58 33 GI 55 3à AN Ci » 
« Certes Allah c'est celui qui donne la subsistance, qui est détenteur de la force et de la 
puissance. » (sourate Adh-Dhariyat, verset 58) 


Ni - cé sn ot 7. se ee 
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«Oo AS À Y Li Gi 5 ie aRRS aff dsl » 


« Pensez-vous que Nous vous avions créés sans but et que vous ne seriez pas ramenés 


vers Nous ? » 
(sourate Al-Mou’minoun, verset 115) 


« 4 01 0 OR { Fe . . » 
You En] Ju ) Ji - bien au contraire, Il nous a envoyé un Messager 


A ENS eo ds PP TL 
< Call es 5 Y) EL Les » 
« Nous ne t'avons envoyé que comme une miséricorde pour les mondes. » 
(sourate Al-Anbiyah, verset 107) 


jûl JSs se GA É As EXE ei ( CA - quiconque lui obéit rentrera au Paradis et 
quiconque lui désobéit rentrera en Enfer 


Selon Abou Hourayra 2 » ail &ie, le Prophète # a dit : 


« Toute ma communauté rentrera au Paradis sauf ceux qui refusent. Les Compagnons 
dirent : 

— Et qui refuse de rentrer au Paradis Ô Messager d'Allah ? 

Le Prophète Mohammed 145 4e a Le dit : 


— Celui qui m'obéit rentrera au Paradis et celui-ci qui m'aura désobéi aura certes refusé. » 
(Sahih AI Bukhari) 
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La preuve à ce sujet réside dans la parole d’Allah : 
« Nous vous avons envoyé un Messager pour être témoin contre vous, de même que 


Nous avions envoyé un Messager à Pharaon. Pharaon désobéit alors au Messager. Nous 
le saisîmes donc rudement. » 


AL MADRASSA 
Ce verset est la preuve de suivre le Prophète Mohammed * et que ceux qui désobéissent au 


Prophète Mohammed *# subiront le même sort que ceux qui ont désobéi à Moussa 4e all 
comme l'a fait Pharaon et ceux qui l'ont suivi. 


Parmi les enseignements de ce premier point : 

e Allah «15; Ailssu est Le Seul, L'Unique dans Sa Seigneurie. 
L'unicité dans la Seigneurie est le fait d'avoir la croyance ferme qu'il est L'Unique dans Ses 
actes, qu'Il est Le Seul à donner la vie, Le Seul à donner la mort, Le Seul à donner la 
subsistance, Le Seul à gérer, Le Seul à détenir la royauté. 


e _Ilest obligatoire pour tout musulman de suivre le Prophète Mohammed #. 


Sheikh Al-Islam Ibn Taymiyya dl 4 ) dit : 


« La complétude se trouve dans l'obéissance à Allah et au Prophète Mohammed 
intérieurement et extérieurement. » 


Jus ES V5 «da 84 Ella Ÿ die a haf das dE Of on Ÿ du Éf ét 
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Le deuxième : c’est le fait qu’Allah n’agrée pas qu’on Lui associe qui que ce soit dans Son 
adoration, pas même un ange rapproché ou un Prophète envoyé. 
La preuve à ce sujet réside dans la Parole d'Allah : 


« Les mosquées sont consacrées à Allah : n’invoquez donc personne avec Allah. » 
(sourate Al-Jinn, verset 18) 


Allah Qi; Ailsss n'accepte pas qu'on Lui donne des associés et le fait de Lui donner un 
associé est le plus grand des péchés qu’Il lxi ; issu ne pardonne pas, pour celui qui meurt 
sur ceci et ne se repent pas de cette association. 


08 2 tx 
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« L'association (le Chirk) est certes une injustice énorme. » 
(sourate Lugman, verset 13) 


Allah «ii ; 4ilsiu n'admet pas et n'agrée pas qu’on Lui donne un associé dans Son adoration, 
que ce soit un ange ou un Prophète, cela est interdit. 


AL MADRASSA 
Il fait partie du plus grand des péchés pour toute créature, que de donner un associé à 


Allah its ; ils en invoquant ou en adorant autre que Lui. 


Parmi les sujets qu’il nous est obligatoire de connaître et de mettre en pratique, il y a 


l'obligation d’unifier Allah ils 4ilssw dans l’adoration et l’interdiction de Lui donner 
quelqu'associé que ce soit. 
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Le troisième : c'est le fait de savoir que quiconque obéit au Prophète et unifie Allah, n’a pas le 
droit de prendre comme alliés ceux qui s’opposent à Allah et Son Prophète, quand bien même 
ils seraient ses plus proches parents. 

La preuve à ce sujet réside dans la parole d’Allah : 

« Tu ne trouveras pas un peuple qui croit en Allah et au Jour Dernier prendre pour amis 
ceux qui s’opposent à Allah et à Son Messager, fussent-ils leur père, leurs fils, leurs frères 
ou les gens de leur tribu. Ceux-là sont ceux à qui Il a écrit la foi dans le cœur et ceux qu’Il 
a secourus. Il les fera entrer dans des jardins sous lesquels coulent les ruisseaux, où ils 
demeureront éternellement. Allah les agrée et ils L’agréent. Ceux-là sont le parti d'Allah. 


Le parti d’Allah est celui de ceux qui réussissent. » 
(Sourate Al-Mujadalah, verset 22) 


Trois points très importants font partie de l'obligation individuelle que chaque musulman doit 


connaître et mettre en pratique : 


e Le premier point est l’obligation d’obéir au Prophète Mohammed #. 

Le deuxième point est l’obligation d'adorer Allah «is 4ilssw L'Unique, sans associé. 
Allah 15 3 ils n'agrée pas de nous l'association (le shirk 4 >). 

e Le troisième point est l’obligation de l'alliance et le désaveu é 15 ge Ÿ ll, 


Parmi les droits du Tawhid 4 ll (l’unicité d’Allah), il y a le fait d'accomplir l'alliance et le 
désaveu #11 58 Y 5, 


e La base de l’alliance #Y 3ll est l'amour ÉAÏ, 
e La base du désaveu #l xl est le fait de détester. 


; 
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Le Prophète Mohammed # a dit : AL MADRASSA" 
« Celui qui aime pour Allah, qui déteste pour Allah, qui donne pour Allah et qui prive pour 


Allah, aura certes complété la foi. » 


À quel moment une personne est-elle considérée comme alliée des mécréants, des gens qui sont 


ET | Ces . : SAT >: 24-11-55 
sur l'association, c'est-à-dire de ceux qui contredisent l’alliance et le désaveu &1 al sé Y il 9 


Sheikh AI-Uthaymin à 4e ) dit que : 

42° 
« L'alliance aux mécréants JisSII se fait par le biais du secours et de l'aide sur ce quoi ils sont 
de mécréance et de perdition. » 


Le désaveu avec un non musulman ne contredit pas le fait d'être bon et d'avoir un bon 
comportement envers lui, de lui prêcher l’Islam, de le conseiller ou de s'associer dans le travail 
avec lui, etc. 


Cependant, il est interdit pour tout musulman de secourir, d'aider et d'aimer toutes formes de 
mécréance et d'association même si cela venait de notre frère, de notre père ou de notre 
entourage le plus proche. 

Allah ii ; 4ilsiu promet une récompense pour ceux qui sont fermes £4Ù et qui se cramponnent 


à l'alliance et le désaveu 8154 5e Ÿ sh 


OteYl âgs sl La Cie ati; Il a prescrit la foi dans leur cœur 
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d'Allah est celui de ceux qui réussissent. 
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Sache, qu’Allah t’oriente vers Son obéissance, que la Hanîfiyah, qui est la religion d’Ibrâhim, 
consiste à adorer Allah l’Unique en Lui vouant un culte exclusif. 
C’est cela qu’Allah a imposé à toute l’humanité et c’est la raison pour laquelle II l’a créée, 
comme Il l’a dit Lui-même : 
«Je n’ai créé les Djinns et les hommes que pour qu’ils M’adorent. » 


et le terme « M’adorent » signifie ic1 « M’unifient ». 
(sourate Adh-Dhariyat verset 56) 


En outre, la chose la plus importante qu’Allah ait ordonné de réaliser est l’Unicité qui consiste à 
vouer une adoration exclusive à Allah. 
Et la chose la plus grave qu’Allah ait interdit est le polythéisme, qui consiste à adorer une autre 
divinité avec Lui. La preuve réside dans la Parole d’Allah : 


« Adorez Allah et ne Lui donnez aucun associé. » 
(sourate An-Nisa verset 36) 


aie LI dl ali) - qu’Allah t’oriente vers Son obéissance : 


Le Sheikh al 4&as ) fait une invocation pour l'élève en demandant à Allah «ais 4ilss qu'il lui 
accorde la guidée vers la vérité GA! et l'obéissance li qui est le fait d’accomplir ce qu'Allah 
ui ; ils nous ordonne et de s'écarter de ce qu’'Il (lai ; 4ilsau nous interdit. 


e Al-hanifiyya Ass c'est la religion qui s'écarte de l'association (ash-shirk d'A) et qui se 
dirige vers l’ Unicité (At-tawhîd as 5). 


° Al-hanif ci est celui qui accomplit al-hanifiyya ssl, qui va vers Allah Qi s 4ilsiu 
en Lui vouant un culte exclusif et qui s'écarte de toute forme d'association. 
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Tous les Prophètes étaient sur al-hanifiyya sai : cela signifie qu'ils adoraient Allah AL MADRASSA" 
lei s dis en Lui vouant un culte exclusif et s’écartaient de toute forme d’association 
(shirk 45). 


SheikhAl-Islam Ibn Taymiyyah ail 4&as , dit : 


dis Seul sans Lui donner: 4 associés et de s'écarter de tout ce qui est adoré en dehors de 
Lui. » 


call äi Las où 3 A 5 Si Ol - C'est le fait que tu adores Allah l’Unique en Lui vouant 
un culte exclusif. 


Sheikh ibn AI-Uthaymin à 4es ) dit : 
« La sincérité, c'est le fait de désirer par tes actes la Face d'Allah Ab 5 issu, » 


Cela signifie n’espérer par ses œuvres que l’agrément et la récompense d’Allah lei; Ailsus et 
pas autre chose ou quelqu'un d’autre que Lui. 


Qalill A LAS à Dal SA 5 - C’est cela qu’Allah a imposé à toute l'humanité 
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Lui vouant un culte exclusif et en se détournant de r association. 

Os Î1 Gi 5 Gal LÉ La 5: ii JÉ LS 

Comme Il l’a dit Lui-même (dans le sens du verset) : 

«Je n’ai créé les Djinns et les hommes que pour qu’ils M’adorent. » 

OU 5 Lg MS A 4 5 - et le terme « M’adorent » signifie ici « M’unifient » 
Le sens du mot « adorer » signifie « unifier ». 


Ibn Abbas «ie dl 22 ) dit : 


« Tout endroit où dans le Coran il est venu le mot «4 gels » (Adorez Allah), son sens est 
« dl 928 5 ». à (Unifiez Allah). » 


Ma ill 4 Al ai La Abel 
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La chose la plus importante qu’Allah ait ordonné de réaliser est l’Unicité. AL MADRASSA® 
sell, dl à Al : À 4 - qui consiste à vouer une adoration exclusive à Allah. 


L'unicité dans la divinité a Ji c'est le fait d'unifier Allah lai s Ailsas dans l'adoration. 


- Et la chose la plus grave qu’Allah ait interdite est le 


polythéisme 

La définition du polythéisme, shirk ä jäll est : 

du Yi aïe is Ÿ La à du di jé sé 

Donner un semblable à Allah dans quelque chose qui Lui est particulier, qui Lui est exclusif. 
AxA D D 8 ES ; 5 - qui consiste à adorer une autre divinité avec Lui 


C'est le fait de faire ressembler une créature à Allah dix; Ailsuws en l'invoquant alors que 
l'invocation est exclusive pour Lui. 


Li au ÈS Ÿ 5 ait À ae 5 + dei A1 36 CI 


La preuve réside dans la parole d’Allah : « Adorez Allah et ne Lui donnez aucun associé. » 


Le mot « ë » signifie aucun, aucun associé. C’est une généralité qui englobe toute chose, toute 
créature. 


Il est interdit de donner un associé à Allah ii; ils, que ce soit un Prophète, un ange, un 
arbre, une pierre, un animal, etc. Tout ceci est interdit et c'est du polythéisme, de l’association, 
du shirk é ll qu’Allah ne pardonne pas. 


Allah «le 3 Ailsis dit : 


eU% Gal di Ge us à ASE OÙ Dé Ÿ ail 
« Allah ne pardonne pas qu'on Lui donne un associé et pardonne, à part cela, à qui Il 


veut. » 
(sourate An-Nisa, verset 48) 


4 of YU uw 96% à $ Sun On: 
« et celui qui associe à Allah, Allah lui aura certes interdit le Paradis. » 
(sourate AI-Ma’ida, verset 72) 


La chose la plus importante pour le musulman est l'Unicité d'Allah ds ; x : de Hi, 
La chose la plus interdite pour le musulman est l'association : fil, 
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Le livre comporte trois introductions 


e 1° introduction : 
La science ; 
Sa mise en pratique ; 
Le prêche (l’appel à cette science) ; 
La patience. 


e 2% introduction : 
L'obligation du suivi et de l’obéissance au Prophète Mohammed #* ; 
Allah «ile ; ils n'agrée pas qu'on Lui donne des associés ; 
L'alliance et le désaveu. 


e 3° introduction : 


La chose la plus importante qu’Allah ait ordonné de réaliser est l’Unicité (At-tawhîd). 
L’interdiction et la gravité du polythéisme (shirk #4), qu’Allah ne pardonne pas. 


EL ja AI CE das Qi À ton LL di Dé lé 
alu; ae 4 di es VaésA A5 dis di” 5 sad À je 0 


Donc, si on te demande : quels sont les trois fondements qu’il est nécessaire pour toute 
personne de connaître ? 
Réponds : c’est le fait que le serviteur connaisse son Seigneur, sa religion et son Prophète 
Mohammed #. 


Avec cette question et sa réponse, les trois principes fondamentaux sont cités d’une façon 
générale sans entrer dans les détails (J»eill). Ensuite, chacun de ces trois points sera exposé en 


détail. 


Il fait partie de la méthodologie des salafs de donner d’abord le général avant le détail dé Japall 
duasill pour que l’élève connaisse les titres principaux des sujets qu’il étudiera par la suite en 


détail. 


Sheikh Mohammed ibn Ibrahim ÂI Ash-Sheikh dit : 


« Le fait que l'élève connaisse le général, il va être attentif et avoir envie de connaitre le 


détail. » 


y 
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Les trois principes fondamentaux posés dans la question sont les interrogations qui nous 
seront posées dans notre tombe : 
e Quiest ton Seigneur ? 
e Quelle est ta religion ? 


e Quiest ton Prophète ? 


Le premier fondement : Qui est ton Seigneur ? 


ab di Os 1 | 
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Et si on te demande : qui est ton Seigneur ? 
Réponds alors : mon Seigneur est Allah qui m’a éduqué ainsi que tout l’Univers par Ses 
bienfaits. Il est Celui que j’adore ; je n’adore personne en dehors de Lui. 
La preuve réside dans la parole d’Allah : 


« Louange à Allah, Seigneur de l'Univers. » 
(sourate Al-Fatiha, verset 2) 


Le premier fondement commence par une question et sa réponse : il s'agit-là d'une méthode 
d’apprentissage. Et effet, le style question-réponse est une méthodologie importante par laquelle 
le Prophète Mohammed # a donné plusieurs enseignements. 


Parmi les hadiths connus, il y a celui où le Prophète Mohammed # questionne Mou’adh : 


« Ô Mou'adh connaïs-tu le droit qu'Allah a sur Son serviteur et le droit que Son serviteur a sur 
Lui ? » 


A 5 wall A 555: SSL; Gs réli CL 1AU 
Et si on te demande : Qui est ton Seigneur ? Réponds alors : Mon Seigneur est Allah qui 


m'a éduqué. 


Le sens de « m’a éduqué (345 » est bien plus vaste que l'éducation. Il englobe aussi la création, 
la subsistance et tout ce qui se rattache à l'Unicité dans la Seigneurie, c'est-à-dire l'unicité dans 
les actes d’Allah. 
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Ainsi que tout l’Univers par Ses bienfaits 


Allah «ils s 4ilssu a créé toutes les créatures et leur a donné leur subsistance. Il les a guidés vers 
ce qui leur est bénéfique pour leur vie d’ici-bas (douniya Gi) ainsi que pour leur au-delà 
(Akhira 5551). 


esäll est le pluriel du mot 4% et signifie le bienfait et ce qu’ Allah nous «dlaï s Ait octroie. 


Allah Qi 3 Ailsis dit : 
« Là gas Ÿ 4il dx Les C5 » 


« Et si vous comptez les bienfaits d'Allah, vous ne saurez pas les dénombrer. » 
(sourate An-Nahl, verset 18) 


Celui qui nous comble d’indénombrables bienfaits, qui nous a créés, qui nous a donné la 
subsistance est Le Seul, l’Unique qui mérité l’adoration. 


_ 
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Li 4l 56 Cl 
La preuve réside dans la parole d’Allah : « Louange à Allah, Seigneur de l'Univers » 


Le Seigneur des mondes est le Seigneur de toutes les créatures, Il est Le Seul et l'Unique qui 
crée, qui détient la royauté, qui octroie la subsistance et qui mérite l'adoration. 


Adi A (pe Sal 5 Li 5 calé il «5 52 a OS5 


L'Univers, c’est toute chose autre qu’Allah et je suis un élément de cet univers. 


Allah Gite ; ils est Le Créateur et tout ce qui est en dehors de Lui est une créature. 
L’existence se divise en deux : 


+ Le Créateur, le Seigneur, Allah (dites ; 4ils us 
° Les créatures 5 All 
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S1 on te demande ensuite : comment as-tu connu ton Seigneur ? 

Réponds : par Ses signes et Ses créatures. Parmi Ses signes, il y a la nuit et le jour, le soleil et la 
lune. Et parmi Ses créatures, il y a les sept cieux et les sept terres, ce qu’ils contiennent et ce 
qu’il y a entre eux. La preuve se trouve dans la Parole d’Allah : 

« Parmi Ses signes, sont la nuit et le jour, le soleil et la lune : ne vous prosternez ni devant 
le soleil, ni devant la lune, mais prosternez-vous devant Allah qui les a créés, si c’est Lui 


que vous adorez. » 
(sourate Fussilat, verset 37) 


Ainsi que Sa Parole : 
« Votre Seigneur, c’est Allah, qui a créé les cieux et la terre en six jours, puis S’est établi 
sur le Trône. Il couvre le jour de la nuït qui poursuit celui-ci sans arrêt. (I a créé) le soleil, 
la lune et les étoiles, soumis à Son commandement. La création et le commandement 


n’appartiennent qu’à Lui. Gloire à Allah, Seigneur de l’Univers ! » 
(sourate AIl-A‘râf, verset 54) 


Parmi les choses qui nous font connaître notre Seigneur, il y a Ses signes et toutes les créatures 
sont des signes qui montrent l'existence d’Allah. L'être humain est un signe, la lune est un signe, 
le soleil est un signe etc. 


Toute créature est un signe qui montre qu'Allah (lxi ; Ailsus est Le Seul et L'Unique qui mérite 
l'adoration et c'est par ces signes-là que nous avons connu notre Seigneur ! 
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De plus, le Seigneur est celui qu’on adore. 
La preuve réside dans la Parole d’Allah : 
« Ô hommes ! Adorez votre Seigneur, qui vous a créés, vous et ceux qui vous ont précédés, 
ainsi atteindrez-vous la piété. C’est Lui qui vous à fait la terre pour lit, et le ciel pour toit, 
qui précipite la pluie du ciel et par elle fait pousser toutes sortes de fruits pour vous 


nourrir. Ne Lui donnez donc pas d'égaux, alors que vous savez. » 
(sourate Al-Baqarah, versets 21-22) 


Ibn Kathîr (qu’Allah lui fasse miséricorde) a dit : 
« Celui qui a créé ces choses est (le Seul) digne d’adoration. » 


Cela montre le lien qu'il y a entre la Seigneurie et la Divinité, les actes d'Allah (ils Ailsus tels 
que la subsistance, la création etc., et Celui qui détient tous ces actes est Le Seul qui mérite 


l'adoration. 
Aa SN ae 55 4 a 4 SA a 


« L'unicité dans la Seigneurie nécessite l'unicité dans l'adoration. » 
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Quant aux différentes formes d’adoration, nous avons : l’Islâm (la soumission), l’Imân (la foi), 
l’IThsân (la bienfaisance), ainsi que l’invocation (ad-du‘â), la peur (al-khawf) l’espoir (ar-rajà’), 
la confiance (at-tawakkul), le désir (ar-raghbah), l’effroi (ar-rahbah), l’humilité (al-khuchu‘), la 
crainte (al-khachyah), le retour vers Allah (al-inâbah), la demande d’aide (al-isti‘ânah), de 
protection (al-isti‘âdhah), de secours (al-istighâthah), le sacrifice (adh-dhabh), le serment (an- 
nadhr) et d’autres adorations qu’Allah a ordonné d’accomplir et qui sont toutes pour Allah. 
La preuve réside dans la parole d’Allah : 


« Les mosquées sont consacrées à Allah : n’invoquez donc personne avec Allah. » 
(sourate Al-Djinn, verset 18) 


83Uxl| a 15 s - Quant aux différentes formes d’adoration 


Quelques types d’adoration qui appartiennent à Allah Seul sans associé, sont citées en général et 
seront expliquées en détail avec leurs preuves. 


Définition de l’adoration 
Sheikh Al-Islam Ibn Taymiyyah 4 4 ; dit : 


« ALU 5 8 5 SN JV Ga Sa 5 dti Aa La (ÈI aus Al ça Ésliall » 


« L'adoration est un nom général qui englobe tout ce que Allah aime et agrée parmi les paroles 
et les actes apparents et cachés. » 


« L’adoration est un nom général qui englobe tout ce qu’Allah lxis ils aime et agrée » : 
c’est-à-dire : les choses légiférées parmi les paroles et les actes, apparents ou cachés. 
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L’adoration a deux conditions : AL MADRASSA? 
e La sincérité : XV | 
° Le suivi du Prophète Mohammed # : Axiäll 


Pour que l’adoration soit correcte et conforme, il est impératif : 


e D'’adorer Allah «ais ils Seul sans Lui donner d'associé ; 
e D’adorer Allah «ii ; Ailsus conformément au suivi du Prophète Mohammed #. 
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as) al ps Le S6 à ssl] dE 
« Les mosquées sont consacrées à Allah : n’invoquez donc personne avec Allah. » 


Dans ce verset, le mot Ga iuall englobe trois choses : 


e Les mosquées, les endroits où l'on prie ; 
e Les membres sur lesquels nous nous prosternons ; 
e Toute la terre, par rapport au hadith où le prophète Mohammed # dit : 


« Allah m'a rendu toute la terre comme mosquée (lieu de prière) et un endroit pur et 
purifiant. » 


Toutes les adorations sont consacrées à Allah «tx; ils, que ce soit : 


e Dans les mosquées ; 
e Avec les membres ; 
e Sur toute la terre. 


Il est obligatoire d’adorer Allah «itxi ; Ailsi Seul sans Lui donner d’associé car le polythéisme 
(ash-shirk 4 ill) est la plus grande des injustices. 


Allah dit : 


> AS ho“ $ 
« aèe NASA] db» 


« Certes l'association (ash-shirk), est une injustice énorme. » 
(sourate Lugman, verset 13) 


Il est nécessaire de toujours demander à Allah dx; 4ilss qu’Il nous préserve de tout type 
d’association. 
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Quiconque donc voue une de ces formes d’adoration à un autre qu’Allah est un polythéiste 
mécréant. La preuve à ce sujet réside dans la Parole d’Allah : 
« Et quiconque adore avec Allah une autre divinité, alors qu’il n’a aucune preuve évidente 
[de son droit d’être adoré], aura à en rendre compte à son Seigneur. En vérité, les 


mécréants ne réussissent pas. » 
(Sourate AI-Mu'minûn, verset 117) 


Ces adorations sont exclusives à Allah «trs Ailsus , et celui qui commet une de ces adorations 
pour autre qu’Allah à certes commis une association et par cet acte, il devient mécréant. 


Attention à ne pas faire d’amalgame entre : 


e Le jugement de l’acte 
et : 
e Le jugement de celui qui commet l’acte. 


Le jugement de l’acte, nous l’apprenons dans les livres de croyance tandis que le jugement de 
celui qui commet l’acte regroupe les règles avancées, exclusives aux savants et juges 
islamiques. 


Avertissement : Parler sans science (surtout dans ce sujet) apporte de nombreux méfaits et 
cause beaucoup de tort à la religion ! 


Sheikh Salih ÂI Ash-Sheikh dit : 


« Les règles du takfir DT règles concernant le fait de sortir quelqu'un de l'Islam et de le 
juger) se trouvent dans les livres et surtout, à la fin des livres de jurisprudence. 

On voit que beaucoup de gens se prononcent sur ce genre de sujet alors qu'ils n'ont étudié 
aucune règle que ce soit dans les ablutions, la prière, la zakat, le hajj, etc. » 
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De même, 1l y a le hadith suivant : « L'invocation est l'essentiel de l'adoration. » 
La preuve se trouve dans la Parole d’Allah : 
« Et votre Seigneur dit : « Invoquez-Moi, Je vous exaucerai. Ceux qui, par orgueil, se 


refusent à M’adorer entreront bientôt dans l’Enfer, humiliés. » » 
° 
(sourate Ghâfir, verset 60) 


s&Al - L’invocation (ad-du‘ä) 

Dans un hadith authentique, le Prophète # dit : «ESUall à AERIN 
« L'invocation c'est l'adoration. » 

Les savants disent que le hadith : « Era ŒA sl, 

« L'invocation c'est l'essence de l'adoration. » 

est faible ux, 

L’invocation est une adoration, Allah «ii; Ailsas dit : 

«ii 885 JÉ5 » 

« Et votre Seigneur dit : « Invoquez-Moi, Je vous répondrai. » 


Ca SR re sent Mantes ANRT Es PRET 
« Et one Seigneur dit : « Invoquez-Moiï, Je vous exaucerai. Ceux qui, par orgueil, se 
refusent à M’adorer entreront bientôt dans l’Enfer, humiliés. » » (Sourate Ghâfir, verset 60) 


Allah dit que l’invocation #&ll est une adoration et le Prophète Mohammed # dit que 
l’invocation c’est l’adoration. 
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La preuve concernant la peur [d’Allah] se trouve dans la Parole d’Allah : 


« N’ayez donc pas peur d’eux. Mais ayez peur de Moi, si vous êtes croyants. » 
(sourate ÀI ‘Imrân, verset 175) 


Ci ll - La peur (al-khawf) 
La peur (la crainte) se divise en trois : 
e La peur qui est une adoration ësle 


Cette peur est exclusive à Allah <lxis Ailsus et quiconque la donne à autre qu’Allah aura 
commis de l’association (ash-shirk). 


Exemples : 


Une personne a peur qu’Allah la châtie, alors, elle fait des adorations. 
— Ce type de crainte rapproche d'Allah Ge s ils, 


Une personne a peur de commettre un acte car elle croit que telle personne est capable de 


lui faire du mal parmi les morts (les gens qui adorent les Sidi Foulen qui sont dans 
certains pays). 


— Ce type de crainte est de l’association, du polythéisme (ash-shirk) car la personne a 
donné à cette personne (cet objet ou cette chose) un rang qu'elle n'a pas. 


Celui qui détient le fait de faire du bien &l ou Celui qui peut t’atteindre d’un mal 21, c’est 
Allah «1 sgilsuu Seul et personne d’autre. 


e La peur naturelle zx 
Exemple : 


Une personne qui se retrouve face à face avec un lion et qui en a peur. 
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LEZ 
e La peur interdite AL MADRASSA 


Délaisser une chose qui est obligatoire par peur des gens. 
Exemple : 


Délaisser le fait d’appeler au bien et d'interdire le mal par peur des gens, est une peur qui 
est interdite. 


Ai Al la SN Os: 
(las 435 Sie à jé Ÿ 3 alles Sas Jauslé 455 sil 585 GS Gaë} 
(110 :2Sil) 


La preuve concernant l’espoir (en Allah) réside dans la parole d’Allah : 
« Quiconque espère rencontrer son Seigneur, qu’il fasse de bonnes actions et qu’il 


n’associe personne dans l’adoration de son Seigneur. » 
(sourate AI-Kahf, verset 110) 


AS] - L’espoir (ar-rajà’) 
Ibn Al Qayyim dl 4&as ) dit que : 
« L'espoir est de trois sortes : Deux qui sont louables et une qui, au contraire, est blâmable. » 


- Le premier exemple est une personne qui accomplit l'obéissance d'Allah is lai avec 
science et qui espère la récompense d'Allah. 


- Le deuxième exemple est une personne qui a commis un péché, qui se repent en implorant le 
Pardon, la Miséricorde d'Allah (le ; Ailsau, et qui espère qu’Allah la fera entrer au Paradis. 


—> Ces deux sortes d’espoir #45! sont louables 
- Le troisième exemple est une personne qui se concentre à ne rien faire. Au contraire, elle 
délaisse l'obligation et se plonge dans les interdits d'Allah «ilxïs Ailsuw, Et malgré cela, elle 


prétend espérer qu’Allah va lui pardonner. 


C’est l'espoir menteur S&li 85, car le vrai espoir est accompagné d'actes. 
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La preuve concernant la confiance (en Allah) se trouve dans la Parole d’Allah : 
« Et c’est en Allah qu’il faut avoir confiance, si vous êtes croyants. » 
(sourate AI-MÂ'idah, verset 23) 

Allah dit aussi : 


« Et quiconque place sa confiance en Allah, II (Allah) lui suffit. » 
(sourate At-Talâq, verset 3) 


JS sl | - Ja confiance (at-tawakkul) 


La confiance se compose de trois choses : 


La ferme croyance, la conviction qu’Allah (itxïs 4ilsu détient toutes 
La croyance les es | 
NÉE NV) Tout ce qu'il veut se passe et tout ce qu'Il ne veut pas ne se passe pas. 
dE: C'est Lui qui détient le bien ainsi que le fait de t'éprouver. 
Il est Celui qui donne et Celui qui retient. 


Le fait de se reposer | Se reposer sur Allah Glxïs 4ilsu avec son cœur et avoir la ferme 
sur Allah «dllais las | conviction qu’Il va nous donner une suite favorable. 
sbaie Y! Avoir la bonne opinion de son Seigneur. 


Les actes , —_ 
xl Faire les actes ainsi que les causes légiférées. 
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Une personne qui a confiance en Allah (dix s 4ilsuu, c'est : AL MADRASSA" 
e Une personne qui a la croyance, la ferme conviction que c'est Allah qui détient le décret, 
qui donne et qui ne donne pas à qui Il veut. 
e Une personne qui a une bonne opinion de son Seigneur. 
e Une personne qui fait les causes légiférées et non une personne qui ne fait aucun acte et 
dit : « Je compte sur Allah ». 


La vraie confiance en Allah Gllaï s Ailsuu c'est : 
e Avoir la croyance ; 
e Avoir une bonne opinion d'Allah ; 
e Faire les causes. 
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La preuve concernant le désir, l’effroi et l'humilité réside dans la parole d’Allah : 
« Ils concouraient au bien et Nous invoquaient par amour et par crainte. Et ils étaient 


humbles devant Nous. » 
(sourate Al-Anbiyâ' verset 90) 


Ce verset est la preuve de trois formes d'adoration : &é ‘ll - 4ia 51 _ e pis 


A “ll. Je désir (ar-raghbah 


À ‘ll (le désir) c'est le fait de demander une chose qui est louable ; 
#& A (l'espoir) c’est le fait d'espérer cette chose, d'avoir l'envie. 


Exemple : 


Je veux apprendre le Coran par cœur, c’est de l’espoir (+85). 
Lorsque je commence l’apprentissage du Coran, non seulement j’ai toujours espoir (de 
l’apprendre) mais je lui rajoute l’acte qui l’accompagne, j’ai le désir (é 511) en plus. 


Exemple : 
OI és Là dé 5 RS ls 


Cet homme a le désir de mémoriser le Coran : 
— Son désir est accompagné d'actes, on utilise le mot &é ; 


ToÀ .7 £ 345 5 4 
Os Less ESS RTS 
Cet homme espère mémoriser le Coran : 
— Il n’a pas commencé à apprendre le Coran, mais il désire l'apprendre par cœur, il a 
peut-être l'intention de s'inscrire dans un Merkez par exemple, mais il ne l'a pas encore 
fait. 
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Ibn AI Qayyim «il 4 ) dit que : AL MADRASSA" 
« SSI SDS La de SI » 


« Le désir (dé 51) est le fruit de l'espoir (£ L 5), » 


| - Leffroi (ar-rahbah 


L’effroi (ar-rahbah) est une peur qui est associée à un acte. 


Exemple : 


Tu as peur du châtiment d'Allah Gil, ils alors tu fais des actes afin qu’Allah te 
pardonne et te fasse entrer au Paradis, c’est l’effroi (ar-rahbah), une peur qui est associée 


à un acte. 
Le désir (ar-raghbah) L’effroi (ar-rahbah) 
| 1 
. 3 Contraire de él 2 
Il fait des actes pour atteindre Il fait des actes pour se 
ce qu’il espère préserver de ce dont il a peur 


° 


|. l’humilité (al-khuchu: 


34, 4 


Sheikh AI Islam Ibn Taymiyyah «il 4&as ) dit : 
2 rent 3 £a 4 4 8 2, 4 PERTE 


« L'humilité c'est le fait de se soumettre à AlGh «Al avec la sérénité et l'apaisement du cœur et 
du corps. » 


Ainsi, les gens qui se précipitent à faire du bien et à faire des actes ont ces trois 
caractéristiques : 


e Le désir &é 5ll : l’espoir accompagné d’actes ; 

e _L’effroi 4 5ll : la peur accompagnée d’actes ; 

e L’humilité e sai : se soumettre à Allah avec l’apaisement du cœur et du corps (des 
membres). 
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Et la preuve concernant la crainte réside dans la parole d’Allah : 


« Ne les craignez donc pas, maïs craignez-Moi. » 
(sourate Al-Baqarah verset 150) 


4. Ja crainte (al-khachyah) 

La crainte &ä4i est une peur accompagnée de science. 
Allah (diaï 5 Aila us dit : 

« élaiall oilie ja Al eee ail » 


« Ceux qui craignent vraiment Allah parmi Ses serviteurs sont les savants, les gens de 


science. » 
(sourate Fâtir verset 28) 


Quant à la preuve concernant le retour vers Allah, elle réside dans la parole d’Allah : 


« Et revenez repentant à votre Seigneur, et soumettez-vous à Lui. » 
(sourate Az-Zumar verset 54) 


ZUY!- le retour vers Allah (al-inâbah) 


Le repentir & Sll a trois conditions : 


e_ Stopper le péché : & ËY! (l'abandon) : 
e Avoir la ferme conviction de ne plus retourner à ce péché : 4 ll(la détermination) ; 
e_ Regretter sincèrement ce péché commis : ail (le regret). 
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Le retour vers Allah &ÜYl rajoute une autre condition : il s'agit du fait de se diriger vers 
Allah Qi ; ils en accomplissant des adorations. 


Exemple : 


Une personne qui a commis un péché et désire se repentir en réunissant les trois 
conditions, doit : 

- Premièrement, stopper ce péché ; 

- Deuxièmement, avoir la ferme conviction de ne plus commettre ce péché ; 

- Troisièmement, regretter ce péché. 


— À ce moment-là, il a fait A, il s'est repenti. 


Cette personne après ce repentir, se dirige vers son Seigneur en accomplissant des 
adorations, le jeûne, la prière, les aumônes, etc. 


— À ce moment-là, il est retourné vers Allah 4 Qi Si, il a appliqué le retour vers Allah 
Aby|, 


Le retour vers Allah XÜŸ! est une caractéristique plus importante que le repentir & ll : non 
seulement la personne s’est repentie mais en plus de ça, elle revient vers son Seigneur en 
pratiquant des adorations. 
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La preuve concernant la demande d’aide réside dans la Parole d’Allah : 
« C’est Toi (Seul) que nous adorons, et c'est Toi (Seul) dont nous implorons l’aide. » 
(sourate Al-Fâtiha, verset 5) 
En outre, 1l y a le hadith suivant : 


« Si tu demandes de l’aide, demande-la à Allah. » 
(Rapporté par l'imam Ahmad, 1/293 et At-Tirmidhf, 4/575) 


AR Y- Ja demande d’aide (al-isti‘ânah 


Sheikh Al-Islam Ibn Taymiyyah dl 4es ) dit : 


Al à ail à Mis San de Gall di 052 58 16 Al ail AE 
(été AU) Ses EU) 


« J'ai médité sur la meilleure des invocations et, en effet, c'est le fait de demander l'aide sur ce 
qu'Allah agrée et je l'ai vu dans (sourate) Al-Fatiha : 

72 0 + FMI 130% SN . : 
< (Ja an] JS des an] }» - « C’est Toi Seul que nous adorons, et c'est Toi Seul dont nous 
implorons l’aide. » » 


Celui qui demande l’aide d’Allah : 


e Doit être humilié et rabaissé à Allah (llaï s ils 
e Doit placer sa confiance en Allah (lai 5 4ila su 
e Doit se reposer complètement sur Allah (éltxï ; 4ils us 


Celui qui demande à autre qu’Allah avec humilité, rabaissement, confiance ainsi que le repos 
total sera tombé dans la grande association (ash-shirk). 
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Il est possible de demander de l’aide à autre qu’Allah sous trois conditions : AL MADRASSA® 
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e Que la personne soit capable d’aider ; 
e Que la personne soit vivante ; 
e Que la personne soit présente. 


— En ayant la ferme conviction que ce ne sont que des causes et que c’est Allah qui détient 
l’aide. 
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La preuve concernant la demande de protection se trouve dans la Parole d’Allah : 
« Dis : je cherche protection auprès du Seigneur de l'aube naissante. » 
(sourate Al-Falaq, verset 1) 

Ainsi que : 

« Dis : je cherche protection auprès du Seigneur des hommes. » 

(sourate An-Nâs, verset 1) 

La preuve concernant la demande de secours se trouve dans la Parole d’Allah : 


« Quand vous imploriez le secours de votre Seigneur et qu’Il vous exauça aussitôt. » 
(Sourate Al-Anfâl, verset 9) 
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Ba Y| - la demande de protection (al-isti‘ädhah) 


La demande de protection 5&2Y1 c'est le fait de se diriger vers Allah «dtaï ; Ailss en cherchant 
auprès de Lui la protection. 
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Alu Y | - la demande de secours (al-istighâthah) AL MADRASSA 


La demande de protection 8#&3%Yl se fait en premier lieu alors que la demande de secours 
AY se fait en deuxième lieu, au moment où la chose contre quoi on a demandé la protection, 
est arrivée. 


Exemple : 
Une personne demande la protection d'Allah (lei; 4ilssu (Gi Y! al-isti‘âdhah) contre 
une maladie et elle subit tout de même cette maladie. 
Elle demande alors à Allah (les Alain Je secours (Ru Y| al-istighâthah) pour qu’Il la 
guérisse. 


Que ce soit : 

La demande d’aide Aa Y| (al-isti‘ânah) 

La demande de protection Su y | (al-isti‘âdhah) 
La demande de secours AREA Y | (al-istighâthah) 


Il est permis de les demander à autre qu’Allah à condition : 
Que la personne en soit capable ; 
Que la personne soit vivante ; 
Que la personne soit présente. 
— Et que la personne qui demande ait la conviction que ce n'est qu'une cause, toute 
l'affaire appartenant à Allah (Ale 5 ilsau, 


l asia Os ; 
(al dt jé Ÿ * (nallel| Gi) à gilaa $ OENTPAT pla 
(162-163 : da) 
Ai Ges 
(al 4 da À 6) 
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La preuve concernant le sacrifice réside dans la Parole d’Allah : 
«Dis : "En vérité, ma prière, mes actes de dévotion (ou mon sacrifice), ma vie et ma mort 


appartiennent à Allah, Seigneur de l'Univers. À Lui nul associé ! » 
(sourate Al-An‘âm, versets 162-163) 


Et on trouve dans la Sunnah : 


« Maudit soit celui qui égorge une bête pour un autre qu'Allah. » 
Rapporté par Muslim, Livre des sacrifices, chapitre de l'interdiction de sacrifier une bête pour un autre qu'Allah et de la malédiction de 
celui qui agit de la sorte. 
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Le sacrifice nl fait partie des plus grandes adorations qui ont un rapport avec l’argent ällall, 

Il est strictement interdit, et c’est de l’association (polythéisme ash-shirk), d'égorger pour autre 
qu’Allah «lai ; ils et de vouloir se rapprocher d’autre qu’Allah par cette grande adoration car 
le sacrifice doit être exécuté uniquement pour Allah (elle ; 4ilsau, 
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Sheikh Ubayd Al-Jabiri «il bis dit que : 
« Il y a trois sortes de sacrifice ail : 


e Une qui est légiférée : il s'agit du sacrifice par lequel tu veux te rapprocher d'Allah 4 
«lai 3. 

e Ensuite, il y a un sacrifice qui est une innovation : il s'agit de celui par lequel tu veux te 
rapprocher d'Allah mais avec une façon innovée. 

e Et une troisième sorte, le sacrifice qui est du shirk (l'association) : il s'agit de la 
personne qui veut se rapprocher d'autre qu'Allah par ce sacrifice. » 
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La preuve concernant le vœu réside dans la Parole d’Allah : 


« Ils accomplissent leurs vœux et ils redoutent un jour dont le mal s’étendra partout. » 
(sourate Al-Insân, verset 7) 


Juil le serment (an-nadhr) 

Le serment c'est le fait de s'imposer quelque chose qu’Allah «lis 4ilsi ne nous a pas 
commandé, comme le fait de s’imposer d'accomplir un jeûne surérogatoire légiféré ou une 
prière surérogatoire légiférée, etc. 


Le Prophète Mohammed # a dit : 


« Celui qui s'impose un vœu dans l'obéissance à Allah, qu'il obéisse et qu'il accomplisse ce vœu. 
Et celui qui fait un vœu dans la désobéissance à Allah, qu'il ne désobéisse pas à Allah. >» 


Le vœu ne doit être formulé que dans des choses qu’Allah (ii ; Ailsus agrée. 
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Le vœu en lui-même n'est pas une adoration qui est demandée parce que le AL MADRASSA° 
Prophète Mohammed # a dit : 
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« D Ge 4 7 DS Lail 5 6 SG Y A » 
« Il ne vient pas avec du bien, mais il ne sort que d'une personne qui est avare. » 


Une personne demande à Allah de lui accorder quelque chose et si Allah lui accorde cette 
chose, la personne promet de faire telle ou telle chose. 


Les savants ont dit que : 


e Les vœux pieux sont détestables ; 
e Les vœux qui sont dans la désobéissance à Allah sont formellement interdits. 
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Le deuxième fondement est la connaissance de la religion de l’Islam au moyen des preuves. 
Or, l’Islam est la soumission à Allah par l’Unicité, la sujétion en Lui obéissant et le désaveu du 
polythéisme et de ses adeptes. 


Les savants disent : 

«us dé : cu ] At ON Os » 

« La religion de l'Islam se divise en deux : le général et le particulier. » 

Le général englobe toutes les religions et toutes les religions s'appellent : Islam. 


a 


« Huy die Chat » 
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« Certes la religion acceptée auprès d'Allah c'est l’Islam. » 
(sourate ÂI ‘Imran, verset 91) 


— Tous les Prophètes ont appelé à l’Islam d’un point de vue général : ee eu y 


— Alors que la religion d’Allah révélée au Prophète Mohammed # et sa législation est 
l'Islam mais d’un point de vue particulier : us eu y 


Le Prophète # a dit : 
«Sal 3 ati 5 ei abileki MAI 5 4) él » 


« Les prophètes sont des demi-frères (le terme utilisé en arabe signifie : consanguins de père), 
leurs mères sont différentes mais leur religion est unique. » 
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Ibn Hajar Al-Asqalani 4 4 ) explique ce hadith en disant : AL MADRASSA® 


« Même si leurs législations sont différentes ; leur base (leur fondement) est unique, c'est 
l'Unicité xs #1 at-Tawhîd qui est le fait d'adorer Allah sans associé en Lui vouant un culte 
exclusif. » 


+ Tous les Prophètes ont appelé à l'unicité d'Allah ll at-Tawhîd, c'est la raison pour 
laquelle l’Islam #2 Yl englobe toutes les religions. 


° Alors que d'un point de vue particulier, l’Islam Xl est la religion révélée au Prophète 
Mohammed #. 


La définition de l’Islam XY 
L’Islam c’est : 


e Se soumettre à Allah par l’Unicité 22 ll 

e  Obéir à Allah de façon apparente et cachée 

e Se désavouer de l'association (ash-shirk) et de la croyance, de la pratique, des coutumes, 
des fêtes, et de toute forme de ressemblance aux associateurs. 


HE) Li 5 OS 5 OR V5 eV 5 SALYT 2 ne ÉDÉ à 5 


De plus, la religion comporte trois degrés, à savoir : 
l’Islâm, l’Imân et l’Ihsân, 
et chacun de ces degrés est bâti sur des piliers. 


La religion révélée au Prophète Mohammed # (l’Islam particulier val AY) se divise en 
trois degrés : 


e La soumission 4 uY) 
e [Lafoi by 
e La perfection de la foi Qbus Yl 
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Les piliers de l’Islam sont au nombre de cinq : 
attester qu’1l n’y a de divinité (digne d’adoration) si ce n’est Allah et que Mohammed est Son 
Messager, accomplir la prière, s’acquitter de la Zakât, jeûner le mois de Ramadan et effectuer le 
pèlerinage à la maison sacrée d’Allah. 


Le premier degré : L’Islam - =} 


Le Prophète Mohammed # dit : 


235 als SÉ e)5 SNLAN A5 cl Oh las Éf5 Ai 1 a Ÿ dj ss 
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- Aie (ie. abus 3 (5 tail el 5 

« L'Islam est bâti sur cinq (piliers) : 

- Le témoignage que nulle Divinité n'est digne d'adoration si ce n'est Allah et que 

Mohammed est Son serviteur et Messager ; 

- la pratique (rigoureuse) de la salât ; 

-_ l’acguittement de la zakât ; 

- le pèlerinage obligatoire (à Makkah ); 

- _et le jeûne du Ramadäân. » 
Rapporté par Al-Bukhari et Mouslim — Hadith n°3 de « Al-arba”oun An-Nawawi » 
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La preuve au sujet de l’attestation réside dans la Parole d’Allah : 
« Allah atteste, ainsi que les anges et ceux qui possèdent la science, qu’il n'y a point de 
divinité (digne d’adoration) à part Lui, le Mainteneur de la justice. Point de divinité (en 


droit d’être adorée) à part Lui, le Puissant, le Sage ! » 
(sourate AI ‘Imrân, verset 18) 


Le sens de cette attestation est qu’il n’y a point de divinité véritable si ce n’est Allah. 
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L’attestation de foi se divise en deux parties : rl Ji ga) las a SET" Ÿ] All Ÿ Olsstgs 


e L’attestation de foi qui concerne Allah : Nul n’est digne d’être adoré si ce n'est Allah. 
e L’attestation de foi qui concerne le Prophète # : Nulle personne mérite d'être suivie si ce 
n'est le prophète Mohammed #. 


« abat il 515 AStal 5 Sà V1 AU Ÿ AS ai agi » 


« Allah atteste. ainsi que les anges et ceux qui possèdent la science. qu’il n'y a point de 


divinité (digne d’adoration) à part Lui » 


n a \r 2 
Allah évoque l’attestation de foi en disant « 5 Y] al, 


AR UIPE d na Ÿ : LA ra 5 
Le sens de cette attestation est qu’il n’y a point de divinité véritable si ce n’est Allah. 


Personne n’est digne d’adoration si ce n’est Allah ! 
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Ainsi, « Il n’y a point de divinité » (La Ilâha) nie (la légitimité de) tout être adoré autre 
qu’Allah, et « si ce n’est Allah » (II-Allâh) affirme l’unicité d’Allah Unique et sans associé 
dans Son adoration, de la même façon qu’Il n’a pas d’associé dans la création. 


5 &. | 
il Y] all » signifie que : « Nulle Divinité n’est digne d’adoration si ce n’est Allah. » 


jee 
« A1 Ÿ » est une négation de tout ce qui est adoré en dehors d’Allah. 
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L’attestation « A Y! A Ÿ » repose sur deux piliers indissociables ne MARS 
une négation une affirmation 
Le LE 
« AÏY » « AY) » 
Nulle Divinité n'est digne d'adoration Excepté Allah 


« dl Y] » est une affirmation que l'adoration est due à Allah Seul sans associé dans Son 
adoration comme Il n'a pas d'associés dans Son Royaume. 


ES A3 a 3 (el 2 Do . 
léles 9 * Cage A Ab (oil Ÿ1 * ds SES La #58 il 42385 A au 031 D à 3) 
(Osans sell aie (8 LU dal 


(28 - 26 Ai" 


L’exégèse de cette attestation réside dans la Parole d’Allah : 
« Et lorsque Abraham dit à son père et à son peuple : "Je me désavoue totalement de ce 
que vous adorez, à l’exception de Celui qui m’a créé, car c’est Lui en vérité qui me 
guidera. Et il en fit une parole qui devait se perpétuer parmi sa descendance. Peut-être 


reviendront-ils ? » 
(sourate Az-Zukhruf, versets 26 à 28) 


ALES 
LE Ÿ 5 Li à à jii 5 a Lai Ji KES LS 1 AIS Ci Volta à Ssit JAi U dé) 


re 


(égatu Us À gigi ils 13135 OÙ ait G9û ca Qui Lis ins 


(64 :ül>e Ji) 


% L 


Ainsi que le verset suivant : 
« Dis : "Ô sens du Livre, venez à une parole commune entre nous et vous : que nous 
n’adorions qu’Allah, sans rien Lui associer, et que nous ne nous prenions point les uns les 
autres pour seigneurs en dehors d'Allah." Puis, s’ils tournent le dos, dites : "Soyez 


témoins que nous, nous sommes soumis. "'» 
(sourate AI ‘Imrân, verset 64) 
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Dans ces deux versets, Allah nous prouve la négation et l’affirmation : 
« Je me désavoue 
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Us A + 23416, 1-- .4 | totalement de ce que vous 
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Celui qui m’a créé » 


— Deuxième al NT 7. (;f « nous n’adorions qu’Allah, 


verset sans rien Lui associer » 
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La preuve au sujet de l’attestation que Mohammed est le Messager d’Allah réside dans la Parole 
d’Allah : 
« Certes, un Messager pris parmi vous, est venu à vous, auquel pèsent lourd les difficultés 
que vous subissez, qui est plein de sollicitude envers vous, qui est compatissant et 


miséricordieux envers les croyants. » 
(sourate At-Tawbah, verset 128) 


Parmi les preuves que le Prophète Mohammed # est un Prophète et un Messager, on trouve le 
verset : 
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« Mohammed n’a jamais été le père de l’un de vos hommes, mais le Messager d’Allah et le 


dernier des Prophètes. Allah est Omniscient. » 
(sourate AI-Ahzab, verset 40) 
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Le sens de l’attestation que Mohammed est le Messager d’Allah est le suivant : 


obéir à ses commandements, attester de la véracité des informations dont il nous fait part, 
s’éloigner de ce qu’il a interdit et réprimé, et n’adorer Allah qu’au moyen de ce qu’il a légiféré. 


L'attestation « Mohammed est le Messager d’Allah 4 J 545 484 », englobe quatre points très 
importants : 


AE { - A #- f re e ,» 
e al Las Aie LL - Obéir dans ce qu'il a ordonné 


Allah Ts 5 ils à certes associé l'obéissance au Prophète Mohammed # à Son_obéissance 
«ei 9 dils in, 


«a gi sé Ju ali Ch » 
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Crù 
« Celui qui obéit au Prophète, il aura certes obéi à Allah. » (sourate An-Nisa, verset 80) AL MADRASSA° 
e Ji Las < Astai - Rendre véridique ses informations : 
Tout ce qui est venu du Prophète Mohammed #, à condition que ce soit authentique, il est 


obligatoire pour chaque musulman de le rendre ae. 


e >) die «es Le US - S'écarter de tout ce que le Prophète Mohammed # a 
interdit : 


« Ce que le Pat vous ordonne, pratiquez-le et ce qu'il vous a interdit écartez-vous 


en. » 
(sourate An-Nisa, verset 80) 


e € Di Les NI 4 Si Yi, 
« N'adorer Allah «15 ; ls qu'au moyen de ce que le Prophète Mohammed # à légiféré. » 


C'est le suivi de la Sunna du Prophète #. Tout ce qui est venu du prophète Mohammed # fait 
partie de notre religion, de notre législation. 

Il est interdit d'adorer Allah avec les choses innovées qui ne font pas partie de notre religion. On 
doit adorer Allah avec la Sunna du Prophète Mohammed #. 


Exemples : ; ; 
Le Prophète Mohammed # dit : « (élai (93 sal; Les 1 LS » 
« Priez comme vous m'avez vu prier. » 


et dans un autre hadith : « a$&ulia 3e 1554 » 
« Prenez de moi vos rituels. » 


L’adoration et la législation sont faites à partir du suivi du Prophète Mohammed #. 
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La preuve au sujet de la prière, de l’aumône légale (Zakât) et de l’explication du Tawhfîd réside 
dans la Parole d'Allah : 
« Il ne leur à été commandé que d’adorer Allah, Lui vouant un culte exclusif, d’accomplir 


la prière et d’acquitter la Zakât. Voilà la religion de droiture. » 
(sourate Al-Bayyinah, verset 5) 
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Ce verset est une preuve qu’Allah «li ; 4ilsas nous a commandé : RE MARS ACER 
e L’accomplissement la prière 5Xall ; 
e _ L’acquittement de l’aumône légale 5651 ; 
°_ D'adorer Allah en Lui vouant un culte exclusif (explication de l’unicité at-tawhid 4 ll) 
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La preuve au sujet du jeûne réside dans la Parole d’Allah : 
« O vous les croyants ! On vous a prescrit le jeûne comme on l’a prescrit à ceux qui vous 
ont précédés, ainsi atteindrez-vous la piété. » 
(sourate Al-Baqarah, verset 183) 


Ce verset est une preuve qu’Allah «tx; 4ilsus nous a ordonné d’accomplir le jeûne. 
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La preuve au sujet du pèlerinage se trouve dans la Parole d’Allah : 
« Et c’est un devoir envers Allah pour les gens qui en ont les moyens, d’effectuer le 


pèlerinage à la Maison. Et quiconque ne croit pas, Allah Se passe largement des mondes. » 
(sourate AI ‘Imrân, verset 97] 


Ce verset est une preuve qu’Allah «dilaï ; 4ilsas nous a ordonné d’accomplir le pèlerinage &Sil au 
moins une fois dans notre vie. 
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Le deuxième degré : La foi Cas Y| 
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Le deuxième degré est la foi (Al-Îmân), qui présente un peu plus de soixante-dix branches dont 

la plus élevée est le fait de dire : « Il n’y a pas de divinité digne d’adoration si ce n’est Allah », 

et la plus basse est le fait d’ôter de la route un objet gênant et la pudeur est une des branches de 
la foi. 


La définition de la foi Ca Yl 


La définition de la foi chez les gens de la Sunna est : 
Gas «as I AU À 5 cal SE 5 O6 NU Dé 5 «ol, D 38 Gay 
obiazll 


« La foi est une parole avec la langue, un acte avec les membres et une croyance avec le cœur. 
Elle augmente en obéissant au Tout Miséricordieux et elle diminue à cause de la 


désobéissance. » 


La parole par laquelle a commencé le Sheikh Mohammed Ibn Abdelwahhab 4 4e ; est un 
hadith qui a été rapporté par Abu Houreyra dans Sahih Mouslim. 


Ce hadith est explicite quant au fait que la foi se compose de paroles, d'actes et de croyance : 


e La preuve de paroles se situe dans le passage « la plus élevée est le fait de dire : Y/ ai y 
À Il n'y a pas de divinité digne d'adoration si ce n’est Allah. » 


e La preuve des actes est lorsque est cité le fait que retirer une chose nuisible du chemin 
est un acte qui fait partie de la foi. 


e La preuve par rapport à la croyance dans le cœur est que la pudeur slslfait partie de 
la foi, et la pudeur est quelque chose qui se trouve dans le cœur. 
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Ses piliers sont au nombre de six : 


croire en Allah, en Ses anges, en Ses Livres, en Ses Messagers, au Jour Dernier, et croire au 
destin, qu’il soit favorable ou défavorable. 
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La preuve concernant ces six piliers réside dans la Parole d’Allah : 
« La bonté pieuse ne consiste pas à tourner vos visages vers le Levant ou le Couchant. 
Mais la bonté pieuse est de croire en Allah, au Jour dernier, aux anges, au Livre et aux 
Prophètes. » 


(sourate Al-Baqarah, verset 177) 


Et la preuve concernant le destin réside dans la Parole d’Allah : 


« Nous avons créé toute chose avec mesure. » 
(sourate Al-Qamar, verset 49) 


Voici donc les 6 piliers de la foi : 


1°" pilier - dl Ole Y |: la croyance en Allah 


La croyance en Allah et la preuve de Son existence se fait par quatre moyens : 
sal À xs) à és il a Yls 3: 

Jai la conscience ; 

ail les sens ; 

e 5 jbl la nature saine ; 

e “all la législation. 
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la conscience : Quelqu’un qui a une bonne conscience ne peut pas s'imaginer qu'il n'y a pas de 


Créateur, pas de Seigneur qui gère tout l'Univers. 


call les sens : Par exemple, le fait qu'une personne se dirige par elle-même vers le ciel quand 
elle invoque quand elle demande à son Seigneur et quand elle sent que son cœur monte (c'est-à- 


dire qu'elle a envie de se tourner vers Lui), ce sont les sens qui prouvent l'existence d'Allah 
eolaï ÿ ils ns 


5»kill la nature saine : Toute personne nait sur la saine nature, toute personne a comme saine 
nature qu'elle a un Seigneur Créateur 


£& > la législation : Nous avons appris la connaissance de notre Seigneur ainsi que les détails 
de notre législation et la grandeur d’Allah Gilxïs; ils à travers les livres qui nous ont été 
envoyés par Ses messagers et en particulier par le Prophète Mohammed #. 


Te SEN-N, 
2°°€ pilier - AK all Cas Y| la croyance aux anges 


Les anges sont dans un monde invisible, Allah (lei ; ilsau les a créés de lumières. 

Ils obéissent à tout ce qu'Allah ordonne et ne Lui désobéissent jamais. 

Ils ont une âme, un corps, une conscience et un cœur. 

Parmi les anges, nous connaissons Jiblil sl 4e qui a été chargé d’amener la révélation. 


+ 324 a : 
3°"° pilier - SIL Cas Yl la croyance aux Livres 


Le Noble Coran est la Parole d'Allah «5; ils qui abolit tous les Livres précédents. 

Parmi les Livres que nous connaissons il y a : la Torah 315%, la Bible d3YI, Az-Zabour 3 #5 et 
les feuilles d'Ibrahim et de Moussa (4 545 all dass, 

Tous les Messagers sont venus avec un Livre mais nous ne connaissons que ceux cités 
précédemment. 


Nous croyons donc en tous ces Livres et nous croyons que le Noble Coran les a abolis. 


4e pilier - Je Ab Cle Yl la croyance aux Messagers 


Les Messagers sont des êtres humains, des hommes qui n'ont aucune des caractéristiques qui 
appartiennent à Allah Seul, les caractéristiques de la Seigneurie 43 #51 

Ils sont des serviteurs d'Allah «ilaï ; Ailsu, il est interdit de les adorer. 

Les messagers sont venus pour nous montrer et pour nous ordonner d'adorer Allah Qi ; 4ilsau, 
ils ont été envoyés afin d’appeler à l’unicité at-Tawhid à sil et d'interdire le polythéisme ash- 
shirk « yäll, 
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Le premier des Prophètes est Adam, le premier des Messagers est Nouh all 4e et le 


dernier des Prophètes est le Prophète Mohammed # et toute personne qui prétend être Messager 
ou Prophète après le Prophète Mohammed # est un menteur. 


5ème bilier - Y| EE Cas Yl la croyance au Jour du Jugement dernier 


La croyance au Jour du Jugement dernier englobe tout ce dont le Prophète Mohammed # nous a 
informés parmi les choses qui vont se passer du moment de la mort jusqu'à l'entrée au Paradis 
ou en Enfer c’est-à-dire : la résurrection, la Rétribution, le Jugement, le Paradis et l'Enfer, mais 


. A; . LES À te 
aussi le châtiment qui se trouve dans la tombe_jsll sise. 


gène pilier -° pi 3 d x pal CbasY la croyance au destin ou à la prédestination qu'elle soit 


bonne ou mauvaise 


La croyance à la prédestination, qu'elle soit bonne ou mauvaise, se concrétise par quatre points : 


La science all : Allah Gil; Alain connait toute chose, tout ce qui se passe ne sort pas 
de Sa connaissance. 


L'écriture AS] : Allah Giais Ailaws à tout écrit, tout ce qui se passe, tout ce qui va se 
passer, tout ce qui s'est passé, Allah l'a écrit. 


La volonté Ax%all : Tout ce qui arrive dans le destin qu'il soit bon ou mauvais, ne sort 
pas de la volonté d'Allah (dit ; 4ilsau, 


La création SI : Tout ce qui se passe, tout ce qui va se passer, tout ce qui s'est passé, 
ne sort pas de la création d'Allah «a s 4ilsau, I] l’a créé. 
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Le troisième degré : la bienfaisance 1-2 Y| 
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Le troisième degré est la bienfaisance (Al-Thsân) qui n’a qu’un seul pilier qui est : 
« d'adorer Allah comme si tu Le voyais, car si tu ne Le vois pas, Lui, certes, te voit. » 
La preuve à ce sujet réside dans la Parole d’Allah : 


« Certes, Allah est avec ceux qui (L°) ont craint et ceux qui sont bienfaisants. » 
(sourate An-Nahl, verset 128) 


Ainsi que Sa Parole : 
« Et place ta confiance dans le Tout Puissant, le Très Miséricordieux, qui te voit quand tu 
te lèves, et (voit) tes gestes parmi ceux qui se prosternent. C’est Lui vraiment, Celui qui 


entend tout, Celui qui sait tout. » 
(sourate Ash-Shu‘arâ, versets 217-220) 


Et Sa Parole : 
« Tu ne te trouveras dans aucune situation, tu ne réciteras aucun passage du Coran, et 
vous n’accomplirez aucun acte sans que Nous soyons témoin au moment où vous 


l’entreprenez. » 
(sourate Yûnus, verset 61) 
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Sheikh Salah AI Fawzan di 4B& dit que la bienfaisance GS Y1 Al-Thsan contient deux niveaux : 


° Le premier niveau est le fait de voir Allah des je avec le cœur All 4 U%ll, de L'adorer 
comme si nous Le voyions, de sorte que nous avons une grande certitude et une grande 
foi. 

e Le second niveau est un niveau moindre, c'est le fait d'adorer Allah ds: > en ayant la 
connaissance qu'il nous voit et, de ce fait, nous nous écartons de la désobéissance et du 
fait de contredire Ses ordres. 


Dans les trois versets cités : 


e le premier de ces trois versets est une preuve du premier niveau d'Al-ihsan, de 
bienfaisance qui est : adorer Allah comme si nous Le voyions. 


e les deux autres versets sont des preuves qu’Allah 3; ÿ nous voit. 
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La preuve tirée de la Sunnah est le célèbre hadith de l’ange Jibril 


Le hadith de Jibril est un hadith de la sounna qui est très important dans notre religion car il 
concerne les trois degrés de la religion : 


e Le premier degré : L’islam eu yl 
° Le deuxième degré : La foi OteY| 
e Le troisième degré : La bienfaisance Cas Y| 
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D’après ‘Umar Ibn Al Khattâb (qu’Allah l’agrée) : 
« Un jour, alors que nous étions assis auprès de l’Envoyé d’Allah, se présenta un homme vêtu 
d’habits d’une blancheur resplendissante, et aux cheveux très noirs. On ne pouvait distinguer 
sur lui aucune trace de voyage, alors que personne d’entre nous ne le connaissait. Il prit place 
face au Prophète. Il plaça ses genoux contre les siens, et posa les paumes de ses mains sur ses 
cuisses, et lui dit : 
« Ô Muhammad, informe-moi sur l'Islam. » 
L’Envoyé d’Allah dit alors : 

« L'Islam consiste en ce que tu témoignes qu'il n'y a pas d'autre divinité (en droit d’être 
adorée) qu'Allah, et que Muhammad est Son envoyé, que tu accomplisses la prière rituelle, 
verses la Zakât et jeûnes le mois de Ramadan, et que tu effectues le pèlerinage à la Maison 

d’Allah si tu en as les moyens. » 
Son interlocuteur lui répondit : « Tu as dit vrai. » 
Et nous de nous étonner, qu’il l’interroge pour ensuite l’approuver. 
Puis, il reprit : « Informe-moi sur la Foi. » 

Le Prophète répliqua : « La foi consiste en ce que tu dois croire en Allah, en Ses anges, en Ses 
Livres, en Ses prophètes, au Jugement Dernier. Tu dois croire encore au destin, qu'il te soit 
favorable ou défavorable. >» 

L’homme lui dit encore : « Tu as dit vrai. » 

Et il reprit : « Informe-moi sur la bienfaisance. » 

Et le Prophète lui répondit : « La bienfaisance consiste à adorer Allah comme si tu Le voyais 
car si tu ne Le vois pas, certes, Lui te voit. » 

L’homme lui dit encore : « Informe-moi sur l'Heure (du Jugement Dernier). » 
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Et le Prophète lui répondit : « Sur l’Heure du Jugement, celui qui est interrogé n'est pas plus 
savant que celui qui le questionne. » 
Là-dessus, l’homme lui dit : « Mais informe-moi sur ses signes précurseurs. » 

Et le Prophète lui répondit : « Ce sera lorsque la servante engendrera sa maîtresse, lorsque tu 
verras les va-nu-pieds, ceux qui vont nus, les miséreux, les bergers se concurrencer dans les 
constructions de bâtisses de plus en plus hautes. » 

Là-dessus, l’homme partit. 

Je demeurai là un long moment, puis le Prophète dit : « Ô ‘Umar, sais-tu qui m'a interrogé ?» 
« Non », répondis-je. « Allah et Son Envoyé sont plus savants. » 

« Cet homme était l'ange J'ibril. Il est venu pour vous enseigner votre religion. » 
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Le troisième fondement : Quel est ton Prophète ? 
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C’est connaître votre Prophète Muhammed # 

Son nom est Mohammed, fils de ‘Abdullah, fils de ‘Abdul-Muttalib, fils de Hâshim. Hâshim est 
issu de la tribu des Quraysh qui est une tribu arabe. Les arabes sont les descendants d’Ismaël 
fils d’ Abraham, l’ami privilégié d'Allah, qu’Allah le couvre — lui et notre Prophète — des 
meilleures éloges et les salue. 


Le Prophète Mohammed # est l’intermédiaire entre Allah et nous dans la transmission de la 
législation. 


La lignée du Prophète Mohammed # 
Le Prophète # a dit : 
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« J'ai cing noms : je suis Mohammed, je suis Ahmed et je suis Al-Hacher qui sera le premier à 
être ressuscité et je suis Al-Mahi, l’effaceur, avec qui Allah efface l’incroyance et je suis Al- 
Akeb, il n'y aura pas de Prophète après moi. » 


Le Prophète # est le fils de AbdulLah (père) qui est le fils de Abdulmuttalib (grand-père) qui est 
le fils de Hachem (arrière-grand-père) qui fait partie de la tribu de Qureysh. 


Qureysh est la plus connue des tribus arabes et les arabes sont la descendance d'Isma”il, fils de 
Ibrahim all agile. 
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Il vécut soixante-trois ans dont quarante, avant de devenir Prophète, et vingt-trois en tant que 
Prophète et Messager. 


Il fut investi de sa mission de Prophète lorsqu'il reçut la révélation du verset : « Lis ! » (sourate AI- 
‘Alaq, verset 1) 


Il atteignit le statut de Messager lorsqu'il reçut la révélation de la sourate Al-Muddathir. 


Le Prophète Mohammed # a vécu 63 ans. 


Anas &e 4 2 ) dit que : 
« Allah a retiré l'âme au Prophète Mohammed alors qu'il était âgé de 63 ans, et Il retira l'âme 
d'Abu Bakr à l'âge de 63 ans et Il retira l'âme de Omar à l'âge de 63 ans. Et Abu Bakr et Omar 


sont tous les deux enterrés à côté du Prophète. » 
Sahih Muslim 


Les meilleurs des gens sont les Compagnons du Prophète Mohammed #; le meilleur des 
Compagnons est Abu Bakr 4e il 22 ; ensuite Omar 4e il 22 ) ensuite Othmân ic dl 2 )et 
ensuite 'Ali 4e di 2 y, 


Le Prophète Mohammed # a vécu 40 ans avant de devenir Prophète et 23 ans après la 
révélation, en tant que Prophète et Messager. 
e Il est devenu Prophète au moment où Allah lui a dit : « Lis ! - | jé » dans la sourate Al- 
‘Alaq. 
e Il est devenu Messager au moment où Allah lui a dit : « Lève-toi et avertis et de ton 
Seigneur Célèbre la grandeur - 36 453 55 EN dans la sourate Al-Muddathir. 
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Sa ville natale est La Mecque et 1l émigra vers Médine. 


Allah l’a envoyé pour prévenir du polythéisme et appeler au monothéisme. La preuve à ce sujet 
réside dans la Parole d’Allah : 
« Ô toi ! Le revêtu d'un manteau ! Lève-toi et avertis. Et de ton Seigneur, célèbre la 
grandeur. Et tes vêtements, purifie-les. Et de tout péché, écarte-toi. Et ne donne pas dans 


le but de recevoir davantage. Et pour ton Seigneur, endure. » 
(sourate Al-Muddaththir, versets 1-7) 


Le sens du verset : « Lève-toi et avertis », c’est prévenir du polythéisme et appeler au 

monothéisme. 

Celui de « Et de ton Seigneur, célèbre la grandeur », c’est célébrer Sa grandeur par Son 

Unicité. 

Quant à « Et tes vêtements, purifie-les », cela signifie : purifie tes actes de toute forme de 

polythéisme. 
« Et de tout péché, écarte-toi » le péché désigne ici les statues. 
S’écarter d’elles, les délaisser, se désolidariser d’elles et de leurs adeptes. 


La mission du Prophète Mohammed # est d'avertir contre le shirk (l’association) et d'ordonner 
le Tawhid (l’unicité). 
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Il prêcha ainsi le monothéisme pendant dix ans. Après la dixième année, il fut élevé au ciel et 
c’est alors que les cinq prières quotidiennes furent prescrites. 
Il pria alors à La Mecque durant trois ans, puis on lui ordonna d’émigrer vers Médine. 
La Hijrah consiste à délaisser une terre de polythéisme pour se rendre en terre d’Islam. 


Pendant ses 10 premières années à Makka, le Prophète Mohammed # eut un prêche 
exclusivement concentré sur le Tawhid (l’Unicité) qui est la base de notre religion. 

Tous les actes sont basés sur l’Unicité ; si le Tawhid est bon alors les actes seront bons et s'il y a 
un manquement dans le Tawhid, il y aura un grand manquement dans les actes. 


Lorsque le Prophète Mohammed # a envoyé Mou’adh au Yémen, il lui a dit : 
di VI 4 Y sale 54 All aa sos Le doi CSA 


« La première chose à laquelle tu dois les appeler c'est de témoigner que nulle divinité n'est 
digne d’adoration si ce n'est Allah d/ Y! All Ÿ » 


À 


Le Tawhid (l’Unicité d'Allah) est le socle, la base de notre religion ! AL MADRASSA® 


Le Prophète Mohammed # 


5 a appelé au Tawhid pendant 10 années. Ensuite, Allah lui fit faire 
l’ascension nocturne 


glomalls sl juYl au cours de laquelle Allah lui a ordonné les cinq prières 


quotidiennes. Puis l’immigration à Al-Madina lui a été commandée : Al-hijrah 5 pl qui est le 
fait de délaisser un pays de polythéisme pour un pays d’Islam. 


AB à 56 Gi Qi) AG ça 5 ce ab QC el SEUI afs de AVI où Ge À 3 8 als 
is AŸ 3 OAI; 

sé SSI çà Cériu US | slt AUS oué i sl à agi als ASS AA 55 Gi à} 

ab 91 # À jun delaug ages ph 5la el 31 8 [ag Lau 5 di C2 3 dE ai 

Si Où A Que A jlé # Ju Gsdfgs V5 Âba Gros 9 OI 5 stuills Jai Ge 

{iusié sie Au Gé s aie 


ro 
2% 


(99.97 :eLail) 
As A5; 
(Goke à lité deuil 3 (ui À) 13fai Énill gate LU) 
* (56 :c 5$iall) 


A As D - € és sal 6 
OFaY! eu 6 a at à CS Gal 5 EN ee 
- als aile à ä Le - Al : EU Ge 85e le CI 
code Lis I ALLÉE Y 5 à 25 AN ALES LAS 5 5sqli ASE 7) 


(4/99)eatsil ae Le A3 «(2479) deal aitis à sl ls «(7436)sasi 4 jai 


La preuve à ce sujet réside dans la Parole d’Allah : 

« Ceux qui ont fait du tort à eux-mêmes, les anges enlèveront leur âme en disant : « Dans 
quelle situation étiez-vous ? » — « Nous étions impuissants sur terre », diront-ils. Alors les 
anges diront : « La terre d’Allah n’était-elle pas assez vaste pour vous permettre 
d’émigrer ? » Voilà bien ceux dont la destination est l’Enfer. Et quelle mauvaise 
destination ! À l’exception des faibles parmi les hommes, les femmes et les enfants, 
incapables de voyager, et ne trouvant aucun moyen : à ceux-là, il se peut qu’Allah 


pardonne. Et Allah est Clément et Pardonneur. » 
(sourate An-Nisâ', versets 97-99) 


Allah, dit aussi : 


«O Mes serviteurs qui avez cru ! Ma terre est bien vaste. Adorez-Moi donc ! » 
(sourate Al-‘Ankabôût, verset 56) 


AI-Baghawf «il 4&as a dit : 
« La raison pour laquelle ce verset a été révélé est que certains musulmans sont restés à La 
Mecque sans émigrer. Allah les a tout de même considérés croyants. » 
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La preuve tirée de la Sunnah concernant la Hijrah est la parole du Prophète # : 
« La Hijrah ne cessera pas tant que le repentir sera accepté. Et le repentir sera accepté tant 
que le soleil ne se sera pas levé de l'Occident. » 
Rapporté par Abû Dâwud, Livre du Jihâd, et par Ahmad. 


L’émigration al-hijrah est obligatoire, ces arguments le prouvent. 


Les conditions pour qu’un musulman puisse résider dans un pays de polythéisme ont été 
exposées par Sheikh AI-Uthemine dl 4&ss , : 


« Le musulman doit avoir une forte foi ainsi que la science qui lui permet d’être stable sur sa 
religion. Il doit pouvoir faire apparaître sa religion, comme par exemple faire la prière 
quotidienne et celle du jumu’à à la mosquée, donner la zakât, jeûner le mois de Ramadan ainsi 
que faire le hay]. » 


Si le musulman ne peut pas montrer sa religion alors il n'a pas d'excuses et 1l lui est obligatoire 
d'émigrer et celui qui n'en a pas la capacité, il se peut qu’Allah lui pardonne et Allah «4x5 ; 4ils un 
est Le Pardonneur. 
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Lorsque le Prophète # s’installa à Médine, on lui ordonna d’accomplir les autres pratiques 
cultuelles de l’Islam comme la Zakât, le jeûne, le pèlerinage, le Jihâd, l’appel à la prière, 
l’injonction du bien, la réprobation du mal et les autres pratiques cultuelles islamiques. 

Il vécut ainsi dix ans puis s’éteignit # mais sa religion a perduré. Voilà (l’Islam) sa religion. 


Après son émigration al-hijrah, le Prophète # s’est établi à Al-Madina et a ordonné le reste de la 
législation, c’est-à-dire tous les ordres qui sont venus comme : l’aumône 36, le jeûne à all, le 
pèlerinage si, . .… €t il a appelé au Tawhid puis à ces commandements pendant 10 autres 
années avant de décéder et de nous laisser une voie claire complète, une religion sans 
manquements n1 défauts. 
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Il n’existe aucun acte de bien sans qu’il l’ait montré à la communauté, ni aucun mal dont 1l ne 
l’ait prévenue. 
Le bien qu’il lui a indiqué est le monothéisme et tout ce qu’Allah aime et agrée. Le mal dont 1l 
l’a prévenue est le polythéisme et tout ce qu’Allah déteste et récuse. 


Le Prophète Mohammed # nous a laissé une voie claire. Il # nous a indiqué tous les biens et le 
plus grand bien qu'il nous ait indiqué c'est l'unicité d'Allah. 

Il nous a mis en garde contre tous les maux et le plus grand mal contre lequel il # nous a avertis 
c’est l'association à Allah. 


La voie que l’on doit suivre est la voie du Prophète Mohammed # et c'est une voie complète, 
celle qu'Allah agrée pour nous. À ce propos, il n'y a pas dans notre religion de bonnes ou de 
mauvaises innovations, toutes les innovations en religion sont interdites. 

Le Prophète # disait dans ses sermons du vendredi (kKhoutba de Jumuaa) : 
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« Les plus mauvaises affaires sont les nouveautés (en religion), toute nouveauté (dans la 
religion) est une innovation, toute innovation est égarement et tout égarement conduit au feu. » 


Le Prophète Mohammed # s’adresse alors aux compagnons, aux gens qui n'ont pas commis 
d'innovations, des gens qu ‘Allah a agréés et qu'Il a choisis pour qu'ils soient les Compagnons du 
Prophète Mohammed #. 


C’est une preuve sur la dangerosité de commettre des innovations. 


Et c'est une obligation d'adorer Allah comme Il nous l'a ordonné, en suivant le Prophète 
Mohammed # qui nous a indiqué tous les biens ; le plus grand bien étant le Tawhid (unicité 
d’Allah) et qui nous a mis en garde contre tous les maux et le plus grand mal est le shirk 
(association à Allah). 
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Allah l’a envoyé à toute l’humanité et a imposé aux deux pesants — Jinns et Hommes — de lui 
obéir. 
La preuve à ce sujet réside dans la Parole d’Allah : 


« Dis : “"O hommes ! Je suis pour vous tous le Messager d’Allah."" » 
(sourate Al-A‘râf, verset 158) 


Le Prophète Mohammed # a été envoyé à toute l'humanité et 11 a dit : 
ie Qatill Qi dass À 406 Gi] dat in GES 


« Les prophètes étaient envoyés à un peuple en particulier et j'ai été envoyé à toute 
l'humanité. » 
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Par son biais, Allah a parachevé la religion. La preuve à ce sujet réside dans la parole AL MADRASSA 


d’Allah : 
« Aujourd’hui, J’ai parachevé pour vous votre religion, et accompli sur vous Mon 
bienfait. Et J’agrée l’Islam comme religion pour vous. » 
(sourate AI-Mâ'idah, verset 3) 
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Allah 3; x a complété pour nous cette religion et a accompli sur nous Son bienfait. Allah 
agrée pour nous comme religion l’Islam à travers la voie du Prophète Mohammed # qui est 


venu nous donner toutes les consignes afin de L'adorer de la meilleure des manières. 


Allah nous cite que l’on a le meilleur des exemples dans le Prophète Mohammed # pour celui 


qui désire l'au-delà. 
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La preuve de sa mort # est la Parole d’Allah : 


« En vérité, tu mourras et ils mourront eux aussi. Ensuite, au Jour de la Résurrection, 


vous vous disputerez auprès de votre Seigneur. » 
(sourate Az-Zumar, versets 30-31) 
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Conclusion 
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Après leur mort, les gens seront ressuscités. La preuve à ce sujet réside dans la Parole d’Allah : 
« C’est d’elle (la terre) que Nous vous avons créés, et en elle Nous vous ferons retourner, 


et d’elle Nous vous ferons sortir une fois encore. » 
(sourate Tà Hô, verset 55) 


Ainsi que dans Sa Parole : 
« Et c’est Allah qui, de la terre, vous a fait croître comme des plantes, puis Il vous y fera 


retourner et vous en fera sortir véritablement. » 
(sourate Nûh, versets 17-18) 


Il est obligatoire de croire en la Résurrection qui fait partie de la croyance au Jour du Jugement 
Dernier. 
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Après la Résurrection, les gens seront jugés et rétribués pour leurs actes. La preuve à ce sujet 
réside dans la Parole d’Allah : 
«… Afin qu’Il rétribue ceux qui font le mal selon ce qu’ils œuvrent, et récompense ceux 


qui font le bien par la meilleure (récompense). » 
(sourate An-Najm, verset 31) 


Allah 3x nous jugera après la Résurrection et après, viendra le moment de la Rétribution, où 
chacun sera rétribué selon ses œuvres, celui qui aura fait le bien aura encore plus de bien et 
celui qui aura fait le mal n'aura que ce qu'il mérite, on demande à Allah d;% qu'il nous 
accorde une bonne fin et qu'Il nous fasse rentrer dans Son Paradis. 
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Le fait d’avoir foi en ce Jour du Jugement dernier est une science bénéfique qui nous 


permet d'accomplir de nombreuses œuvres afin de se préparer à ce Jour et de s’approvisionner 
des meilleures provisions. 


La meilleure des provisions est la crainte d'Allah (lxi ; ilsu, de L’adorer Seul sans Lui donner 
d'associés et selon la Sunna du Prophète Mohammed #, en s'écartant de l'association et de toute 
innovation. 
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Et quiconque renie la Résurrection devient mécréant. 
La preuve à ce sujet réside dans la Parole d’Allah : 
« Ceux qui ont mécru prétendent qu’ils ne seront point ressuscités. Dis : "Mais si ! Par 
mon Seigneur ! Vous serez très certes ressuscités puis, vous serez informés de ce que vous 


faisiez. Et cela est facile pour Allah". » 
(sourate At-Taghâbun, verset 7) 


Le jugement de celui qui renie la Résurrection est la mécréance. 
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Allah a envoyé tous les Messagers en tant qu’annonciateurs et avertisseurs. La preuve à ce sujet 
réside dans la Parole d’Allah : 
« Messagers, annonciateurs et avertisseurs, afin qu’après la venue des Messagers, il n°y ait 


pour les gens point d’argument devant Allah. » 
(sourate An-NisÂ', verset 165) 


Allah ds: a envoyé des Messagers annonciateurs et avertisseurs et leur mission est 
d’annoncer la bonne nouvelle à ceux qui pratiquent At-Tawhid (l’unicité) et d’avertir qu’Allah 
ne pardonne pas qu'on Lui donne quelqu’associé. 
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« agé all (HA 5 (94e Gi N gun dal JS à Lies A5 » 
« Allah a envoyé à toutes les communautés un Messager et ce Messager avait comme message 


d'adorer Allah seul sans Lui donner d'associés et de s'écarter de tout ce qui est adoré en dehors 
d'Allah. » 


(sourate An-Nahl, verset 36) 
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Le premier d’entre eux est Noé 4e alu; et le dernier est Mohammed #. 
La preuve indiquant que Noé äke àlu 3 est le premier des Messagers est la Parole d’Allah : 


« Nous t'avons fait une révélation comme Nous fîmes à Noé et aux Prophètes après lui. » 
(sourate An-NisÂ', verset 163) 


Dans la Sunna du Prophète Mohammed #, il y a la preuve que Nuh est le premier des 
Messagers. 


Dans le hadith de l'intercession 4-&äll, ils vont aller voir Adam &le alu 3 afin qu’il intercède pour 
eux, il va alors leur dire : « Allez voir Nuh, c'est le premier des Messagers ! » 
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Allah a envoyé un Messager à chaque communauté, depuis Noë jusqu’à Muhammad, qui leur a 
ordonné d’adorer Allah exclusivement et leur a interdit d’adorer le Tâghût. La preuve à ce sujet 
réside dans la parole d’Allah : 

« Nous avons envoyé dans chaque communauté un Messager, (pour leur dire) : "'Adorez 


Allah et écartez-vous du Taghôût"'. » 
(sourate An-Nahl, verset 36) 
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Allah ds; a envoyé un Messager à partir de Nuh, à chaque communauté, en lui AL MADRASSA® 
ordonnant de L'adorer Seul et en lui interdisant d'adorer le tâghût = all, 
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Allah a imposé à tous les serviteurs de renier le Tâghôût et de croire en Allah. 
Ibn Al-Qayyim a dit (qu’Allah lui fasse Miséricorde) : 
« Le Tâghäût est tout ce par le biais duguel le serviteur outrepasse ses limites, qu'il s'agisse 
d’un être adoré, suivi ou obéi. » 


Le mot At-Tâghût à ÉtII signifie dans la langue arabe : dépasser la limite et chaque personne a 
une limite. 


Ibn AI Qayyim 4e » dl dit qu'une personne qui est adorée en dehors d'Allah aura certes dépassé 
cette limite, c'est pour cela qu'il est un taghüût. 


Et une personne qui est suivie dans ce qui est une désobéissance à Allah ds, > aura certes 
dépassé cette limite. C'est pour cela que cette personne est un taghôût. 


Et il en est de même pour une personne qui est obéie dans ce qu'Allah ds ; x a interdit, elle aura 
dépassé cette limite, il s'agira alors d'un taghût S Ed 
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Les Tawâghft sont nombreux mais leurs meneurs sont au nombre de cinq : 
Iblîs, qu’Allah le maudisse ; 
Celui qui est satisfait de l’adoration qu’on lui voue ; 
Celui qui appelle les gens à lui vouer une adoration ; 
Celui qui prétend connaître une partie de la science de l’Inconnaissable ;: 
Celui qui juge par autre chose que ce qu’Allah a révélé. 
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Les cinq principaux tawâghft qui existent : AL MADRASSA® 


e Iblis, celui qui était banni au aix de la miséricorde d'Allah ; 


° Celui qui est adoré et qu'il agrée qu'on l'adore U2! ) 3 de (A5 
Il y en a qui étaient adorés mais qui n'agréaient pas cette adoration, comme par exemple 
Issa 4e AHAll qui a été pris comme divinité et il n'agrée pas qu'on le prenne comme 
divinité, 1l ne fait pas partie de ceux qui ont transgressé les limites. 


e Celui qui appelle les gens à l'adorer dus Se sl Gatll Les CAS 


e Celui qui prétend connaitre l'invisible ll ee Da li Gel Ce (Seul Allah connait 
l'invisible) 


e Celui qui juge avec d’autres lois que celles d'Allah et qui les fait passer comme des lois 
qui viennent d'Allah 4 il la yes 388 Cas 
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La preuve à ce sujet réside dans la Parole d’Allah : 
« Nulle contrainte en religion ! Car le bon chemin s’est distingué de l’égarement. Donc, 
quiconque renie le Tâghüût tandis qu’il croit en Allah saisit l’anse la plus solide, qui ne 


peut se briser. » 
(sourate AI-Baqarah, verset 256) 
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Et c’est bien là le sens de l’attestation de foi : /4 Iläâha illa-Alläh. 
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L’attestation À Y] AY est composée d’une négation et d’une affirmation que l’on AL MADRASSA 
retrouve dans ce verset : 


e La négation quand Allah dit : « ci 6 ail JS CA » « quiconque renie le Tâghôût » : 
La négation de tout ce qui est adoré en dehors d'Allah et tout ce qui rentre dans 
l'association à Allah 


°_L'affirmation quand Allah dit : « dl ACT » « tandis qu'il croit à Allah » : 
L'affirmation qu'Allah est le Seul qui mérite l'adoration. 
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On trouve ces propos dans le hadith suivant : 
« La chose la plus capitale est l'Islam, son pilier est la prière et son degré le plus élevé est le 


combat dans le sentier d'Allah. » 
Rapporté par Ahmad, 5/231, 237; At-Tirmidhi, Livre de la foi, 5/13, no. 2616 ; Ibn Mâjah, Livre des troubles, 2/1394, no. 3973. 
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Allah est Le Plus Savant. 
Qu’Allah couvre d’éloges et salue Mohammed, sa famille et ses Compagnons. 


La lecture commentée de ce livre se termine. 


Nous demandons à Allah ds, qu’Il fasse que cette science soit une preuve pour nous et non 
contre nous, qu’Il nous facilite à pratiquer ce qu'on a appris, nous améliore dans ce bas monde 
et qu'il nous accorde le Paradis. 


